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-tl”• ™ et »»»* MARCflAHffiSHBSBOULANGERIE A VENDRE. $7.00 LA DOUZAINE.
ism IKE

MANUFACTURIERS DM' Un 1îe Boulangerie nouvellement construite, 
four de première classe et maison d'habita­
tion. Conditions avantageuses moyennant
de boosHHIÉlÉÉÉlBIHHiil

• ■ o an its Àü

100 pour le conftnerce de gros.
bassement de la vallée Magasin Populairees garanties. 

S'adresser à
Fournisseur de Sou Excellence le

MARQUIS DE LORNE

Joseph Drolet
140 doz. de Mâches, Le phis grand 

d’Ottawa
Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 

moyen d’un fourneau mobile qui a Une capa­
cité de 20 quarte de fleur par tour.

Nos employés sont des premières ma 
pays. Nous ne nous occupons què du 
meroe de gros seulement et garantissons 
pleine satisfaction.

RUE SPARKS OTTAWA.

J. A. COTTIN,
Propriétaire.

Situé au centre des «flaires et 
tout prés des édifices du parle 
ment, cet hôtel est le rende*-vous 
de tous les hommes d’affaires et 
continue à tenir son rang parmi 
les premiers hôtels du pays.
Ottawa, M octobre 117*. '

MDEOttawa, 17 juin 1880.

Réouverture FABRIQUÉES AVEC FABRICANT

d’Eaux Gazeuses,CHU GIBSON, FILS bt WARNOCK, 
Coin des rues Bank et Queen.H18TALRANT METROPOLITAIN

(Partie Est, pont des Sapeurs.)
cblN DM RümJd*ESMONDES Ale et Bière de Gingembre, Cidre, 

Soda Water, Crème Nectar, et 
autres breuvages pour l’été.

Les meilleure breuvages 
distillés de la ville.

Ottawa, 20 mai 1880,

Fonts de Secours de Hull

Le meillenr Acier de Firth, HOTEL MOIÎRlL L’EGLISE ET CUMBERLAND,m.
P BRANNEN a l’honneur d’informer ses 
X » amis et le public en général qu’il vient 
d’ouvrir et d’organiser

LE METROPOLITAIN;

OTTAWA.
:

lan M. Richard a toujours un assortiment des 
plus variés et des plus complets qu’il* offre 
aux prix les plus raisonnables.

Mica (JOAILLIER allas NATION*
ANGLETERRE ! COIN DBS RUBS

Wellington et Bridge, Hull

Brandi» et 
table de prem
de toutes sortes à volonté. •

Les personnes qui visitent Bull 
ristes ou pour affaires, feront bien de des­
cendre à cet hôtel, où elles trouveront tout 
le confort désirable.

de la manière la plus grandiose. Le buffet 
comprend les liqueurs les plus fines et les 
cigare les plus exquis. REPAS servis à

Les contributions d’argent au fonds de secoure 
pour les incendiés de Hull peuvent être dé­
posées entre les mains du trésorier, D. 
Kbhp, écr., gérant de la Banque des Mar­
chands, à Ottawa. Les dons de provisions, 
vêtements, literie, etc., peuvent être adressés 
au comité exécutif, à l’hôtel de ville, Hull.

nCELLEIIÏES sous tous LES RAPPORTS Ottawa, 20 octobre 1879. , ,, lan.
lan. toute heure. LE Dr GRAY, INVENTEUR DE t cigares de premier choix, et 

1ère classe Chevaux et voituresp- B^Su,re. Claoe I Glaoe IHOTEL RICHELIEU LA VITALINEOttawa, 14 août 1879. MANN <fc CIE.lan. tou-
Prise au-dessus des Chaudières

S ASSOIT DE 1380
Du 1er Mai au 1er Octobre

' B. B. EDDY,
Président du comité exécutif.Ottawa, 13 août 1879.J. P. VIRPHV,

PLOIŒIER.
Poseur de lu

COI& DM RDM
était un médecin célèbre de Londres, 

Angleterre.
Hull, 24 avril, 1880.NOTRE-DAME IT ST. VINCENT

. VI»-»-vie le Palme de J—llee.
MONTREAL.

19 février 1880.

FERRONNERIE
POOR LA

Ferronnerie à bon marché

P. LARMONTH,
i*«hl de vapeur 

et de gai,
fOSEUB PB SONNETTES, etc

161. BUE RIDEAU.

les jours, CINQ MOIS,
" QUATRE "

TROIS
DEUX * 2 25

10 Ibs., tous 
10 «
10 “
10 «
10 "

$4 00LA VITALINE a opéré des cures mer­
veilleuses dans sa pratique.

LA VITALINE continue d’obtenir les 
mômes résultats de ce côté-ci de;VAtlantique.

LA VITALINE

$1 LA BOUTEILLE.
En vente chez tous les pharmaciens.

Cle de Médecines de Gray,
TORONTO.

Comptable et agent général 
Syndic officiel pour lecQjnlé de Car- 

leton et la

3 50
3 00j^OYER NOIR SOUDET K soussigné remercie ses amis et lé pu. 

JJ blic d’Ottawa en général pour leur encou­
ragement libéral. Il a l’honneur de' les 
informer qu’il a ajouté

UN 1 50
AGENT POUR 

La compagnie d’assurance contre le feu 
“ Western,’’

La compagnie d’assurance “ Québec.”
La compagnie d’assurance *' Lancashire.”
La compagnie d'assurance u Standard Life.” 
La ligne de steamers “ Anchor.”

Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa.
Ottawa, 18 août 1879.

ALLIE CHEZ Deux livraisons le samedi. Pour doublé 
quantité, ajoutez cinquante pour cent aux 
prix ci-dessus.

J’espère sans contredit posséder actu­
ellement l’assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar­
chandises chez

McDoMgal &
Cuzner,

TJÀICNOIRB8 en CUIVRE POLI, en 
P PER GALVANISE, en ,ZINC, etc. 
CABlSETB D’AISANCE, EVIERS, etc. 
placés de la manière la plus convenable. 
Articles de toutè-teortée ppui; plombiers. 

TôuteS tes commandes seront promptement

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES <
à son Hôtel, faisant face sur la place Jacques 
Cartier.

Le public trouvera tout le confort é 
DES PRIX MODÉRÉS

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera eu rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

h B. DUROCHER,

Tarif spécial pour des plus forte 
commandes.

Ceux qui ont souci cle leur santé feron 
bien de remarquer la qualité de notro glace, 
et se rappeler que nous la prenons au- 
dessus des chutes de la Chaudière, dans la 
baie qui fournit l'approvisionnement d’eau 
de la ville.

vendre
pblis et actifs dans l'accomplissement de 
lèürs devoirs. On recevra avec reconnais­
sance toute information relative à quelque 
négligence de la part de non employés.

J. CHBISTW et Cle.,
381 rue Wellington

exécutées. la. Enseigne delà GRANDE TARIERE, 
BUE SUSSEX.

Ottawa, 2 février 1880.
J. ?* MURPHTi

151, nie R dean T. RAJOTTE,
Syndic Officiel

Pour le comté de Carleion et la title 
d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau -64 rue Wellington, Ottawa 
Ottawa, 14 août 1879.

ne permettons pas à nos employés do 
de la glace; ils sont tenus d’être2 septembre 1879. REMEDE SPECIFIQUE de GRAYlan.Propriétaire L’OPINION PllBUttMJ. ERRATT2 mai 18 /9.

EUGENE E0BITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIER

ar< LE GRAND 
5k Remède Àglais 
-J—Une guérison 
Fr infaillible pour y . la feiblesse sé- 
rti minale, la sper- 
Èk. matorrhée, l’im-,

qui sont les suites des habitudes 
perte de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à 
lai consomption ou à une mort précoce. 
Détails complets dans notre pamphlet, que 
nous envoyons gratis par la malle. |qu. De 
remède spécifique est vendu par tous les 
droguistes à $1 le paquet ou six paquets 
pour $5. Il sera envoyé franc de port sur 
réception de la somme requise.

nu MEDECIN ri de GRAY, 
Toronto, Ontario, Canada.

TRADE iWARtTRADEP0U8AES0E CONDITION D'ALEXANDER
La collection complète de l’Opinion Pu­

blique, non reliée, est en vente é ce bureau.
$30.00

BOULES POUR lee HOCZNOfe'N
BT A0TBH8

MEDECINES CELEBRES
PRATIQUEF PrixDEMENAGEMENT.Fait aussi les

CHARCUTERIE
FRANÇAISE

CELEBRES, .OUTRAGES EK CHEVEUX.
RTJ8Vf •» Dorures et ‘ptoqüée de toutes
À.BT.orT.w.:-c. strattok. ■ MJ PLUS BIS PRIX.

cwu «te, pueDMoumeelSami-P^k. m Block Egleson.
A VIS.-—Les médecines ci-dessus, célèbres .
J\ dans tout le Canada pour leur efficacité, (,tlawa* 11 “P1* 18m 
ne se trouvent que chez M. C. STRATTON.
Je mets donc le public en garde contre les

T. ALEXANDRE.

F. DUHAMELEtefè et Porter désire informer ses nombreux amis et le pu­
blic, en général, qu’il a transporté son étal au
MARCHÉ DU (jlÀKTIER BY, étal “ B,"
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes
0,1,8 LA H8ILL1D8* CONDITION.

SEULE MAISON A OTTAWAPlioto«rapm< uo

140 Rue Sparks,
(autrefois JARVIS)

13 PHOTOGRAPHIES pour $1
D01I0N et DELORME

Propriétaires

DK
I

DAWES <& Cie.
LA CHINE.

L'on trouvera toujours un assortiment de

Viande préparée de première qualitéB

Les Bains Turcs,
120 BUE ALBERT,

Pour Dames (femmes à leur
service) de......... ..

Pour Messieurs, de.....

Et vendue à des prix modérés.conlrelaçons.
a l’ordinaire ee (tataillai

380, BUE WELLINGTON.
W Toutes les commandes reçoivent 

une attention immédiate.

Dindes désossées,Volailles rôties, Langue* 
pressées et marinées,-Saucisse de Boulogne 
Lard salé, etc., etc.

0$tawa, 7 nov., 1879.
• Cm Reconnaissant de l’encouragement libéral 

qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

H otel Johnson- •™:::,0,tà4.2ï.m-

3 à 11 p.m.
A. COUBCELLE,

Qarrè du marché By, Nos. 14 et 16. 
Ottawa, 24 janvier 1880

27 avril, 1880. Ottawa, 3 déc., 1879.
M, BUK YORK..

MAISONS A LOUER Ottawa, 11 Nov., 1879. lan Alex. Mortimer.JOHN JOHNSON, proprietaire.
Logements magnifique» et prix peu élevée. 

OtUw., 81 jatflet 187*. tù.

J. POCKUNGTOU.
u Gérant.

Le DR. LOGAN a son bureau dans U 
t être consulté nro- 
11 hrs. a. m. et de Wm BOWE.bâtisse même, où U 

t**
Te Ed. 0 IÆ.4B1,Une RÉSIDENCE en brique, contenant 

10 appartements, avec remises et jardin, 
No. loi rue Dalhousie ; loyer, $10 par mois.

Un MAGASIN et RÉSIDENCE, No 170 
coin des rues Dalhousie et Water ; loyer, $12 
por mois.

Pour plus ample information, s’adresser à 
Madame H. PINARD,

84 rue Water.

nnellement de Ottawa, 27 novembre 1879.m Papeterie, Reliure, Manufacture de livrés 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre,

IMPRIM8BIB.

O. V. G-BJE1E2XI>,
Directeur du département lithographique.
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER
104, 106 et 108 Eue SPARES.

Ottawa, 22 juillet 1879.

Ottawa, 9 juillet 1879. lan. ïh. A. Olivier 293, BUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur. Vitrier, 
Tanissier, etc.

MARCHAND TAILLEURil AUX IN WTEUBS ! 
J_ Coursolle S, €ie.,

AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

m-ARGENT A PR*TER.-m
Ottawa, 23 juin 1879

BT

Fournisseur des Messieurs
CHEZ OTTAWA PLATING WORKS importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.
Un bon assortiment de;

T «aDeux portes de la rue Rideau.Solliciteurs de Brevets d Invention, 
Dessms de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois.
Agences et Correspondante aex Etats- 

Unis, en Angleterre et en France. ;

J. COURSOLLE * Cie.,
Chambrk Victoria, | 

Vis-à-vis le bureau des Brevets, j
OTTAWA, Ont, 1

B. P.—Boiteys.

lanXTB4H II meus J. F. GARROWt
Orfèvre, plaquage en or, argent et 

nickel,
Ko. 18, Eue Nicholas, Ottawa

Spécialité de réparations et de repolissage 
d’articles de tous genres en argent et en 
argent plaqué. La nuance du plaquage en 
or sera uniforme, et on pourra lui donner la 
teinte demandée.

Ottawa, 18 juin 1880

L>AUTOMNE ETL>HIVERDR. A. ROBILLARD. lanPeinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. la ^A des prix qui conviennent à toutes les

CHIRURGIEN, OCULISTE BT AURISTB.

J. Brewer, 
ENCANTEUR

46, Rue Rideau Ottawa, 10 Nov., 1879.fYCt ARA, LAPIERRE à REMON, 
U XJT Avocats, Solliciteurs, Notaires, etc. 
Bureau, Block de Hay, rue Sparks, Ottawa. 
Ont., près du Russell House.

MARTIN O’GARA,
HORACE LAPIERRE,

BD

Un
Attention spéciale donnée au traitement des 

maladies des, yeux et des oreilles. -1A08GB0VB et PEARSON, Avocats, No- 
JLta taires, etc., etc. Bureau—V is-à-vi» le 
Russell House, Ottawa, au dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.
■euArgen< 4 prêter sur propriétés foncières

ET A ^MONTREAL Bureau de santé : En arrière de YRôtelrde-
148 BUE SPARKS 148.

WARD P. R EMOU | OtUw», 11 joillet 187».
: ilta

«B. On apitroviiloeç, le eomgimee. —Heures du Bureau de 9 à 4j— lan.
....

feuilleton Le fils de G-retchen Walter accom- honneur pour honneur ; qu’elle me 
pagne s, mère ; il ne l’a point défendrait contre la justice, qu’elle 
quittée depuis plusieurs mois ; me disputerait au bourreau. Je 
c est un jeune homme maladif, de lui rappelai ce que j’avais promis, 
mœurs paisibles. J’aimais votre et, la quittant, je la laissai dans les 
père, Bert ran ; jamais la dure tà- larmes, 
che qui m’incombe souvent ne 
m’a semblé plus rude.... Mais l’in­
flexible devoir—

—Qu’est-ce à dire ? m’écriai-je, 
me soupçonnerait-on ?

—On vous soupçonne. Votre 
sortie pendant la soirée du crime, 
l’invraisemblance de votre récit à 
l’égard de deux hommes que l’on 
a vainement cherchée.... tout

s’écria le prêtre, et si Dieu opérait snscription, frappe* sur le meuble 
un miracle ? un conp de poing formidable et

—Je l’en défie ! demande :
—Puisse le Seigneur ne pas —Qni vient d’apporter cette

éconter ce blasphème ! Et c’est de- lettre ? 
main ! demain ! —Un mendiant.

Bertran tendit la maih an pré- Oretchen comprend que son fils 
tra- souhaite qu’elle s’éloigne, cepen-

—Je voudrais être seul, lui dit- dant elle hésite ; elle voudrait 
II- parler, et ne le pent ; elle jette

—Vous me permettez de reve- sur Gotlieb un regard plein de 
nir î douleur et de reproche, et appuy-

—O ni, an dernier moment. ant sa main sur l’épaule du jeune
homme :

—Il mourra ! dit-elle ; il ton­
drait cependant dire un mot pour 
sa défense, car je ne crois pas, 
moi, à la culpabilité de Bertran.

! fit Gotlieb.
—Vous m’entends, reprit Grét- 

chen, il le faut.-. J’ignore ce que 
vous avez fait, ce que vous êtes 
devenu il y a quelques mois pen­
dant huit jours entiers, et j’ai be­
soin de l’apprendre pour éclairer 
ina conscience,-. Je ne sais pour­
quoi, à l'idée que Bertran endure 
une horrible agonie, je suis tentée 
de courir chez les juges et de leur 
dire..„i

—Et que diriez-vous ? s’écria 
Gotlieb avec violence.

8I
LES

LEGENDES En ce moment, fort de mon in­
nocence, je me berçais de quelque 
espoir ; je me répétais : “ Dieu est 
jostejl nejpermetlra pas que l’inno­
cent périsse.” Je demandais à ma 
foi, à ma raison, à ma tendresse 
pour ma mère, à l’instinct qui 
nous attache à la vie, les moyens, 
les motifs d’attendre un dénoue­
ment consolant.

Quand je me trouvai devant les 
hantes portes de la prison, je me 
senti» frisonner an pins profond 
dé mon être. Ja ne sentais pas de 
révolte, mais un écrasement de 
toutes mes facultés, nn anéantis­
sement' absolu de mon être. A 
cette phase d’abattement succéda 
un désespoir farouche. Je refusai 
des aliments, je devins muet à 
l’égard de mes gardiens et de mes 
jnge ; je m’aliénai les dernières 
sympathies qni me restaient. 
Loin de rester pour moi une 
source de force morale, mon inno­
cence servait à m’accuser ; je crois 
réellement que j’éprouvai le re­
gret de ne pas être un criminel

BB h»B& ■

PAR IHn-t
BAOIII. DE NJLTEHY Le filq de Gretchen Walteï est 

âgé de vingt-cinq ans environ. 
C’est un jeune homme rusé plu­
tôt (fu’habile, pâle de visage, aux 
yeux clignotants, anx cheveux 
plats, aux mains osseuses. L’ha 
bitnde de I4 paresse, le goût des 
boissons spiritneuses ont marqué 
sa physionomie d’an caractère de 
dégradation. Il porte nne barbe 
inculte, des vêtements en désor­
dre De temps en temps il pose 
sa pipe sur la table et boit un 
verre de liqueur corrosive. Alors 
la rongeur remonte à ses jones et 
lui rend nne apparence de vie.

On frappe timidement à la por­
te. Gretchen paraît ; elle- pose 
sans parler une lettre sur-la table. 
Lejeune homme en regarde la|

vous accuse.
—Mais je sais innocent !
—Je veux le croire, en atten­

dant—,
—Gretchen Walter est ici, re- Le juge agita nne sonnette, 

rit le magistrat en fixant sur deux hommes robustes et de «aine 
loi ses yeux claire ; elle vient de- farouche parurent.

du meurtrier. —Je comprends, dis-je, je sui­
vrai vos agent» sans difficulté.... 
Accordez-moi comme nne dernière 
faveurl a permission d’embrasser 
ma mère,ensnite je me rendrai sans 
escorte à la prison de la ville.

Par un reste de pitié, le juge le 
permit ; je courue au logis de ma 
mèreijje lui appris l’horrible véri­
té.... Elle refusait de me croire, elle 
me répétait que oela était impos­
sible, qu’elle répondait de moi

LE CONDAMNÉ
(ôutieJ

—AssezB

n&nder vengeance 
—Bt réclamer ses droits à l’hé-

—Naturellement, cette affaire 
grave, très grave, Bertran. 

ux hommes avaient nn intérêt 
eut â la mort de Walter : vous 
son neveu. Deux testaments 
eat successivement faits par 
tre ami : l’un en faveur du file 
~ ’ 1,et il a disparu ; l’autre
-re bénéfice, et 00 l’a trouvé...

I
■IA suivre.)

------v

m

- geuse intention de sauver Walter, 
de le défendre, n’aboutit qu’à te 

Ma mère seule ne m’abandonna compromettre, à te perdre. Mais 
pas. Elle me connaissait bien ; la Vierge de .Marbre connaît ton 
elle comprenait ce qne je devais innocence, on l’invoque sons le 
souffrir ; plus chrétienne qne moi, titre d’avocate, et ce n’est point 
elle mettait ses douleurs an pied en vain qne je lai demanderai le 
du Calvaire et me suppliait de salut de mon enfant. Les mères 
l’imiter. se comprennent ! De la mire di-

Un matin, elle entra presque vine à la mère terrestre est resté 
joyeuse dans mon cachot. un ineffable tien, la souffrance

—Rassure-toi, me dit-elle, tu sans nom de Marie.... Je t’en «Mi­
seras sauvé— Il ne s’agit pas de 
tes juges, qui sont des hommes.... 
tu baisses trop tes regards vers la 
terre, mon enfant.... lève-les !

tice.

jure, Walter, par les soins donné 
à tou enfance, par ma tendresse, 
par mes larmes, fais un vœu à la 
Vierge de Consolation, et il me 

Dieu ne se trouve qu’en haut, semble que ce vœu sera la rançon 
Dien et Marie— il me semble dé ta vie— Je ne priais pins, mon 
maintenant qne tn es préservé de père, je ne croyais pins, et cepen- 
tout danger— Je t’abandonne à la dant je répétais docilement com- 
Mère affligée— reprend courage, me nn enfant les paroles de ma 
Bertran, je suis pleine d’espéran- mère— Trois jours plus tard, les 
ce— dn reste, l’idée qui me récon- juges me condamnaient à mort, 
forte vient en quelque sort de Ma mère s’était trompée dans sa 
toi— Pendant ta dernière et fa- foi corûme dans sa tendresse. Je 
taie promenade, tandis qne tu ne cherchai pins qu’en moi la 
restais assis sous le grand châtai- force d’attendre l’heure dn enp- 
gnier, tu regardais, m’as-tu dit, plfce ; je le subirai bravement, 
avec persistance la petite lampe non pas en martyre, mais en stoï- 
allnmée dans la caverne de l’Sie- 
seveUssemeat.... des son venin chré­
tiens se présentèrent en foule à Missent mon courage, et j’irai à 
top esprit, un moment après deux l’échafaud sans prière et sans bé- 
misérablès t’initiaient à nn abo- nédiction.
minable complot, et ta cours- —Pauvre malheureux enfant !

que— Je ne veux point qne les 
derniers baisers de ma mère affai-

>

-
>
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=
t’oavemre de la navigation,ie6 arri­
vage. ont été de 38,7001000boi.8eaux, 
ou 24,100,000 boisseaux de plus que 
pour la période correspondante de 
l’année dernière. Les expéditions de 
grains par la voie du canal de VErié 
sur le port de, New York ont déjà 
atteint au-delà de 23,000,000 de bois­
seaux, ou près de 14,000,000 en plus 
qu’en 1876. D’un autre côté,les lignes 
de chemins de fer qui rayonnent de la 
ville de Buffalo sur les ports de New- 
York, Boston, Philadelphie et Port­
land, grossissent ces chiffres de 12,- 
000,000 de boisseaux. Ces statistiques 
disent suffi amment que le souffle de 
prospérité qui, l’automne dernier, 
avait commencé à rafraîchir les 
sphères commerciales, était poussé 
par des causes sérieuses et allant tou 
jours grandissantes.”

désormais époque dan. le. annale» S. Benoit, Benj. Suite, K. À. Bvantu-

d'hier—qui n'ait eu recoure à votre le Dr J. C. Fâché, J. W. Peachy, Jus- 
apostolat de charité pour faciliter à Auger, Jacques Dufresne, Stan. 
quelqu’un de «es membre, le passage Drapeau, J. C. Eaché, jr, A. A. Bou-

si à redire ici °' F' ““•**«*
votre sollicitude si éclairée et ei ma- i**uey.

elle pour ces petits être, laissés à Le comité des citoyens se compo- 
ia charité publique et que les poi- gait de Mit J. Tassé, M. P. ; P. Ba»- 
gnantes suppliques de la veuve mou- kerTiUe m.P.P. : M. l’abbé Bouillon,
ran* vous ont engagée a recevoir „ __ . .dansieet Orphelinat. Un bon nombre Bobt OHeilly,. S. Drapeau, A. A. 
comprennent bien aujourd’hui lé Boucher, A. Kvanturel, J. W. Peachy 
sens des hymnes de reconnaissance et J. A. Pinard, 
qui s’élèvent partout en votre hon- Avec ,a bienveil|aDce qui k carac- 
neur et réveillent les oius vives ,, „ . ,émotions. Nous nous réjouissons de térise, Sa Grandeur Mgr Duhamel a 
vous voir toujours poursuivre avec bien voulu honorer la bonne Sœur 
l’ardeur d’une âme généreuse cette Thibodeau, non-seulement en cèlé- 
carrière toute de dévouement et d’ab brant la grand’messe solennelle chan- 
SffiïWlirïï? ^ hier matin, à son intention, mais 
gner notre admiration et vous offrir encore en lui adressant, hier apres- 
rhommage de notre respectueux midi, un chèque de $200.00 au profit 
attachement et de notre sincère et ^ l’orphelinat Saint-Joseph.

‘“^"“pour vous Hier soir, à 7 heures et demie, aeu 
voir habiter bien des années encore lieu la fête donnée par les orphelins 
cette maison chère à nos cœurs et de l’orphelinat Saint Joseph en l’hon- 
do'VT êtea depuis si longtemps neur de leur bien-aimée directrice, 
l’édification et l’appui, les catholiques 
de la capitale sollicitent la permis- Sœur Thibodeau, 
sion de vous offrir une humble La salle dé l’orphelinat était litté— 
offrande comme bierr légère preuve râlement comble, et des centaines de 
de leur reconnaissance. personnes qui arrivèrent après sept

Pour les catholiques d Ottâwa, heures ue purent être admises. Le 
P. Baskerville, programme de la soirée de mercredi,

Président. qUe noug av0ns publié, fut répété avec 
J. W. Peachy, beaucoup de succès. On a vraiment

Secrétaire. peine à croire que de si jeunes enfants,
dont quelques-uns^ vraiment, n’ont 
pas plus que trois ou quatre ans, 
puissent si bien interpréter les plus 
beaux sentiments du cœur. Il leur 
faut, à eux, beaucoup d’intelligence, 
et à leurs bonnes maîtresses, une pa­
tience et un dévouement à toute 
épreuve. Nous avons surtout admiré 
l’entrain et le naturel avec lesquels 
les petits enfants ont chanté en chœur 
un morceau—paroles et musique de 
M. E.Blain de Saint Aubin—qui avait 

de ce refrain :

CTest la loi, divon. Comment s’é­
tonner que, sur tous les points du 
territoire, des magistrats déchirent 
leur toge et quittent avec 
lion leur siège plutôt que ( 
naître une loi pareille et de 
les Complices d’aussi abominables 
violences !

C’est la loi 1—Vous l’avez préten­
du ; vous l’avez proclamé dans les 
documents officiels qui seront l’op­
probre future de votre gouverne­
ment ; vos ministres le soutenaient 
hier encore à la tribune.—Eh 1 bien, 
cette loi, dont nous nions l’existence, 
et qui serait inique, exécrable, ré 
voilante, nous vous défions de l’appli­
quer ! Nous vous défions d’aller 
arracher de leurs pieux asiles, de 
leurs orphelinats, de leurs refuges, 
du lit des hôpitaux, ces religieuses 
désarmées qui attendent avec rési­
gnation vos commissaires de police 
et vdfc gendarmes 1 Nous vous défions 
de briser la porte de ces couvents et 
de jeter dons la rue, sur le pavé, les 
quatorze ou quinze mille femmes qui 
n’ont pour toute protection contre 
vos brutalités que le crucifix qui re­
couvre leur poitrine !

Nous vous en défions 1
Je ne parle pas des congrégations 

enseignantes : vous ne voulez plus 
d’écoles, et vous aimez mieux l’igno­
rance qu’une instruction éclairée par 
la lumière de l’Evangile. Mais il y a 
bien d’autres congrégations de fem­
mes que vous ignorez et que votre 
haine inepte a condamnées sans les 
connaître. Je n’en essaierai pas môme 
la nomenclature : leur liste seule 
exigerait un volume.Il y en a près de 
cinq cents adonnées à toutes les va­
riétés, à tous les raffinements de la 
charité.

Je citerai simplement 
exemples, pour fai 
doigt aux plus indifférents,' aux .plus 
hostiles môme, la monstruosité de 
vos desseins.

Et d’abord, savez-vous qu’il y a de 
ces communautés auxquelles le pays 
tout entier doit une profonde recon­
naissance pour leur patriotisme et 
leur dévouement ?

Savez-vous que les Sœurs de Ste- 
Anne ont recueilli et soigné des mil-

ipm de ertee

Ne dépeu-ei plus tant d'argent 
pour de beaux vêtements, riche nour 
ri tare et la mode. Achetez de la 
bonne nourriture saine, de meilleurs 
vêtements à bon marché ; procurez 
vous les choses de toutes sortes né­
cessaires à la vie, plus substantielles 
e> moins frelatées ; et surtout mettez 
un terme à M folle habi ude de cetP 
rir après les médecins charlatans, 
dont les remèdes ne peuvent que 
vous faire du mal Mettez votre 
confiance en ce plus efficace, simple 
et économique de tous les remèdes, 
les Amers de Houblon, qui guéris 
sent toujours à si bon marché ; vous 
verrez ainsi renaître la prospérité. 
Essayez-le une fois. Lisez ce que 
nous en disons dans une autre co­
lonne.

—
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• LES TERRES DU NORD-OUEST

Nous avons reçu le rapport annuel 
du ministre de l’intérieur pour l’exer­
cice terminé le 30 juin 1879. Les ren­
seignements suivants sur les terres 
d^s territoires du Nord-Ouest seront 
lus avec intérêt.

IMPORTATEURS

aj||0DES Dû L’ÉTÉ 63, rue SparksLl SimT-JUN MPTISTE AUX 
TROIS-RIVIÈRES -

Je viens d’ouvrir une caisse de 
Chapeaux de feutre Américains de 
couleur légère.

Ils sont très légers, richement 
finis et ne sauraient manquer d’être 
populaires parmi les jeunes gens.

UN SEUIi PRIX

N. B.—N’achetez pas avant d'avotr.ru nosNotre ami, M. Benjamin Suite, 
vient d’adresser au Journal des Trois- 
Rivières la lettre suivante :

Ottawa, juillet 1880.
Terres fédérales.

Les rapports du bureau central, à 
Winnipeg, et de ses succursales en 
d’autres endroits du Manitoba et des 
territoires du Nord-Ouest, accusent 
une augmentation considérable dans 
le nombre des personnes qui achè­
tent ces terres et qui s’y établissent.

Les inscriptions pendant l’exercice 
se sont terminées le 31 octobre et ont 
été comme suit :

Mon cher Rédacteur,
En toute chose il faut savoir pren­

dre les devants. Tâchons de com­
prendre cette vérité et d’en tirer 
parti.

Montréal et Qu#ec ont eu leur 
Saint-Jean-Baptiste solennelle à : six 
ans d’intervalle. Le tour des Trois-Ri­
vières devra arriver dans cinq ou six 
ans. Précisément ep 1884, il y aura 
deux siècles et demi que notre ville 
aura été fondée. Ce sera pour les 
Trifluviens un anniversaire remar­
quable, et pour tous les Canadiens 
une bonne occasion de se réunir de 
nouveau, dans l’endroit qui fut pen­
dant près de deux cents ans le centre 
du Canada. Mille souvenirs, dignes 
d’être évoqués, attireraient chez nous 
les représentants de la nationalité 
franco-canadienne.

Je dis les représentants, non la 
grande masse, ne voulant pas donner 
à croire que mon projet soit de riva­
liser avec les imposantes démonstra 
lions de Montréal et de Québec.

Nous nous réunirions pour célé­
brer le passé, en dignes fils de nos 
pères, mais sans oublier que la mis 

qui nous incombe 
distincte sur ce continent devient de 
jour en jour un objet d’étude et de 
méditation. Des représentants de 
toutes les sociétés Saint-Jean-Bapliste 
mettraient en œuvre, dans cette‘troi­
sième rencontre, les idées pratiques 
et généreuses qui ont surgi des deux 
grandes commotions morales de 1874 
et 1880.

Qu’en pensez-vous/ ? Mon plan se­
rait de rester dans la mesure de nos 
moyens pécuniaires, tout en donnant 
un immense branle aux esprits tour­
nés vers remploi de nos ressources 
intellectuelles.

Dans quatre ans, .ce n’est pas trop 
tôt Les idées vont vite. Il en a été 
soulevé beaucoup depuis six ou sept 
ans. Emparons nous de l’heure. 
Chaque minute est précieuse. Et 
puis, donnons l’exemple d’une assem­
blée qui travaille, au lieu d’un sim­
ple déploiement de bannières. Ce 
droit nous appartient autant qu’à 
n’importe quelle ville de Mi province 
de Québec.

Si vous faites connaître ce projet, 
nous aurons le temps den débattre 
la forme et le fond. Je ne suis ni tê­
tu ni ambitieux, 
bienvenus seront 
bonne volonté qui croiront devoir 
modifier mon programme ou môme 
l’attaquer.

Enfin, beau jour pour tous venants,
Mais sachons prendre les devants !

Benjamin Sultk.

R. J. DEVLIN
Ottawa, 29 juillet 1880.

M. J. C. Taché répondit comme suit 
à cette adresse :

Sœur Thibodeau m’a chargé de 
vous remercier de votre aimable 
adresse : elle vous remercie pour son 
compte Bien sûrement, mais elle vous 
remercie surtout à cause des paroles 
de sympathie et d’intérêt que vous 
avez dites à l'intention de la commu­
nauté des Sœurs-Crises d’Ottawa.

Elle me charge ans si de vous ex 
primer sa gratitude pour le tribut 
payé par vous à la mémoire de la 
fondatrice et première supérieure 
cette maison, la regrettée sœur 
Bruyère : cette femme vraiment re­
marquable par les qualités du cœur 
et de l’asprit, dont la vertu, la bonté 
et la distinction ne seront jamais 
mises en oubli par aucun de ceux qui 
ont eu le bonheur de la connaître.

A l’occasion de ce cinquantième 
anniversaire d'une consécration feli 
gieuse, sœur Thibodeau comprend 
que votre démonstration a une portée 
qui s’élève bien au-dessus des consi- 
aérations purement personnelles ; 
elle comprend que vous acclamez, en 
ce moment, le rôle que jouent dans 
le monde les ordres religieux. Nées 
de la fécondité de l’Eglise, issues de 
la doctrine de ^ réversibilité des 
mérites, les congregations religieuses 
sont une nécessité pour les individus, 
pour les familles et pour la société : 
elles prieat pour ceux qui ne prient 
point ou ne prient point assez ; elles 
expient pour ceux qui méritent peiipu 
ne méritent point ; elles prennent soin 
des misères morales, intellectuelles 
et physiques, que le monde soigne 
peu ou soigne mal. Elles sont, dans 
l’ordre surnaturel ce que sont, dans 
l’ordre naturel, les montagnes qui, 
par leur élévation et leur solidité, 
défendent le plat pays des ouragans 
et des vents glacés ; elles sont, par la 
piété et par la charité, comme la ro­
sée qui rafraîchit et fertilise la terre.

Encore une fois, messieurs, sœur 
Thibodeau,pour elle et pour tous ceux 
que je viens de mentionner, vous 
remercie par ma bouche, qui vous 
félicite aussi de cette touchante dé­
monstration.

quelques 
re toucher du MAISON D’EDUCAl ION

LA SAISON DES FRUITSInscriptions. Acres.

3,876 tOO,297
1,429 209,178

192 31,040
877 233,862

POUR LES
Concessions gratuites

(lhomesteads)............
Preemptions................-
Culture des arbres fo-

Ventes.............................
Terres données en 

primes aux militai-

J EUMES DEMOISELLES.

Un assortiment complet de Congrégation de Notre-Dame,
Ru* Gloucester, Ottawa.Jam s à Conserves étamées !

De toutes grandeurs. L’année scolaire de cette Institution com­
mence le 1er de Septembre. Le cours d’études 
est complet et la médaille d’or, diplôme de 
cette maison, est d»nnée aux élèves ’qui 1» 
terminent.

N. B.—Une médaille d’argent, présentée 
par Son Excellence le Gouverneur-Général, 
sera décernée, à la fin de. l’année, à l’élève 
qui se distinguera par une application sou­
tenue et pai une grande fidélité au régle-

Un cours spécial de coutüre est suivi avec 
succès par les élèves. On donne une atten­
tion particulière à l’économie domestique.

La Musique, le Dessin, la Peinture, l'Aile* 
Latin, l'Italien sont des extras.

informations

Aussi, cuillères en tools et poêle» 
dé buanderie.108 19,195

6,782 1,154,072

Voici l’état comparatif des opéra­
tions des cinq dernières années :

........... . 1,021 163,277

................... 107 153,532

..................  2,283 400,423

..................  4,065 692,581

......w.......... 6,782 1,154,072

Durables et à bon marché.de,ces pauvres mobiles que 
vous envoyiez à la mort avec des 
cartouches de sable et des semelles 
de carton ?

Savez-vous que les Filles de la 
Croix ont,durant quatre mois, fourni 
de linge, de lits, de charpie de nom­
breuses ambulances ?

Savez-vous que, dans une seule 
ville, à Orléans, une seule congré­
gation a soigné 1,200 de nos soldats 
blessés, pendant que, soigneusement 
abrités, vous fumiez “ des cigares 
exquis ?”

Et jes filles de Notre-Dame-des- 
Sept-Douleurs, à Besançon 1 Voilà 
des criminelles ! A l’époque de la 
guerre, elles ont soigné plus de 600 
soldats pendant tout l’hiver. Le nom­
bre de journées de malades militaires 
qu’elles ont fournies 
hôpital de Besançon a été : en 1870, 
de 76,238, et en 1871, de 183,189!— 
Quels chiffres éloquents 1 Ko qutre, 
elles ont enseveli, durant trois mois, 
1,484 morts, nos fils, nos frères !— 
J’ajoute que ces admirables Sœurs 
ne reçoivent pas de traitement : cha­
cune s’entretient comme elle peut, 
car il n’y a pas de bien de commu­
nauté. Et néanmoins, elles ont fondé 
à leurs frais un orphelinat où elles 
ont accepté la charge de 617 enfants 
assistés du département.

Eh bien ! ces Sœurs-là ne sont pas 
autorisées. * Je vous les dénonce ! 
Dispereez-les !

Et les Sœurs de la Providence, 
établies naguère en Alsace, dont 
douze sont mortes en soignant nos 
malheureux soldats, et dont beau­
coup d’autres ont alors contracté des 
infirmités qui les rendent encore in­
capables aujourd’hui de tout travail. 
Ayant opté pour la nationalité fran­
çaise, elles ont dû quitter leur chère 
Alsace après l’annexion, et elles nous 
ont apporté leurs généreux dévoue­
ments.—Eh bien ! chassez les ! Elles 
ne sont pas autorisées ! Et puisque 
elles ont eu la folie, ces Alsaciennes, 
de préférer la. France à la Prusse, 
punissez-les en les rejetant en

H. Meadows et Cie
Dépôt de Poêles de la ‘•Capitale,”

526 - Rue Sussex —525
1875

Les orphelins que 
En priant Dieu vc

Après que MM. Evanturel, Martin 
Battle, Benj. Suite et l’échevin Heney 
eurent adressé quelques paroles de 
félicitations à l’héroïne de la fête et 
de reinercîments aux jeunes enfants 
qui avaient si bien fait les frais de la 
soirée, l’assistance se dispersa enchan­
tée de tout ce qu’elle avait vu et en­
tendu.

l’on voit ici 
ous disent : merci.

1876.
1877
1878.
1879 CETTE SEMAINE

Vente Spéciale
Les recettes depuis le dernier rap­

port annuel se chiffrent comme suit :
Honoraires de concessions gra­

tuites (homesteads).....
Honoraires de préemptioi 
Inscriptions pour la 

arbres forestiers....
Ventes au comptant........... -.........
Ventes pour des scripts, et des 

terres accordée* en prime aux 
militaires...................

mand, le 
Pour les termes et autres 

s'adresser à
comme race

8b. SAINT-GABRIEL,
Supérieure....... $38,760 00

...... 4,150 00 Ottawa, 22 juillet 1880
culture des

D8
Etoffes à robes à 7c 
Etoffes à robes à 12c 
Etoiles à robes à 15 » •

Chez Still et Cie 
Vente Spéciale 

•CETTE SEMAINE 
Indienne W Mousseline, 5c 
Bonne indienne qui ne change pas, 10c. 
Galatées réduits à 12c 
Piqués cordés blancs, 12c 
Mousseline Porapadojjr, 12c 
Mousseline française, ! 5c

Chez Stilt et Cie.
Vente Spéciale 
CETTE SEMAINE 

Gants de kid utiles, 50c 
Gants de kid non-pré parés, 65c 
Beaux gants de kid, 90c 
Meilleurs gants de kil, $1

Bonneterie cette semaine 
Grande réduction dans la Bonneterie 
Chaussettes d’enfants 
Chaussettes de dames 
Chaussettes de messieurs

Vente Spéciale 
CETTE SEMAINE 
Chez Stilt et Cie.

Parasols à 25c 
Parasols à 35c 
Parasols à 50c 
Parasols à 75c 
Parapluies, de 25c 

Vente Spéciale 
' CETTE SEMAINE

Chez Stitl et Cie.
Broderies à bon marché 
Fichus pour dames à bon marché»
Fiches en dentelle pour dames à bon marché 
Corsets à bon marché 
Coton à bon marché 
Cretonnes à bon marché 

CHEZ

.. 1,920 00
9.154 00

(

fi
209,255 00

........... ...$263,239 00Total.. ECHOS DU JOUR ur le seul
Comme on le voit, ajoute le rap­

port, la superficie des terres vendues 
en 1879—1,154,072 acres—a dépasse 
celle des terres vendues l’année pré­
cédente de plus d’un demi-million 
d’acres, et il ne s’en fallait que de 
245,000 acres pour qu’elle égalât la 
superficie entière des terres inscrites 
comme établissements ou préemp 
lions et vendues dans le Manitoba 
pendant les quatre années précédén-

LIT8 DE PLUME NETTOYES.Le propriétaire d’un journal de 
Québec a poursuivi un de ses abon­
nés d’Ontario qui lui devait $43 pour 
abonnements.

L’abonné refusait de payer, parce 
que, disait il, il avait ordonné que le 
journal lui fût discontinué. Il faut 
remarquer, toutefois, que cet abonné 
n’avait point payé les arrérages jk'a- 
bonnemenL

Le juge—devant lequel cette cause 
fut amenée—décida que l’éditeur 
d’un journal pouvait, suivant la loi, 
continuer l’envoi de son journal tant 
que les arrérages d’abonnement n’é­
taient pas payésf, et que l’abonné était 
obligé de payer pour le temps que le 
journal lui avait été expédié.

Ayant acheté un engin, chaudière et tous 
les autres accessoires nécessaires à un éta­
blissement destiné à porter remède à cette 
terrible nuisance domestique—des lits de 
plume malpropres—au moyen d’une pression • 
élevée je nettoie les plumes, en en enlevant 
les souillures, la graisse et la fièvre. Je ré­
pare aussi les matelas et lapis 
par le même procédé. Prix modérés. ,Pour 
donner satisfaction aux pratiques, les lits 
seront poses en entrant et en sortant.

On sollicite une visite.

de toute sorte

ti
tes.

A. BEAUVAIS,Le rapport dit encore :
“ Un encan de coupes de bois sur 

le lac Winnipegosis a eu lieu le 1er 
novembre dernier, pendant lequel 
quinze coupes de bois, formant en 
tout 605) milles carrés, ont été ven­
dues pour une somme totale de 
$22^665 et les frais d’arpentage, plus 
une rente foncière de deux piastres 
par mille carré, et un droit régalien 
de cinq par cent sur les produits.”

Ou commence donc à exploiter les 
ressources forestières de l’ouest.

Plus d’un million d’âcres de terres 
fédérales ont été arpentées durant 
l’année. Les rapports des arpenteurs 
s’accordent à dire que le territoire 
ainsi ouvert est d’une qualité moy­
enne très-élevée. *

200. rue Cumberland.
Certificat do Dr Beondtn

Je, aonseisné. certifie que le procédé de M- Beau 
vais, pour le parfait nettoyage et la désinfection 
complète des lits de plume, offre de tels avantages 
sanitaires, que pas une seule famille, et encore 
moins les hdpitaus, orphelinats on autres hospices, 
ne devraient négliger d’encourager cette nouvelle 

en envoyant leurs Ut* à l’établissement

par conséquent, 
les hommes de

de M. Béauvais.

Hull, 6 juillet 1880.
M. Martin Battle, en l’absence du 

président du comité, lut ensuite la 
môme adresse en anglais.

A la demande de la sœur Thibo­
deau, l’honorable John O’Connor fit 
la réponse suivante :

Dr BKÀÜDIN.
On se rappelle qu’il doit y avoir, en 

1883, une exposition universelle à 
New-York, en commémoration de la
signature du traité de Versailles en u ^aroapubIié un remarquable 
1783, qui reconnut officiellement artjcie 0ù il a dénué un aperçu sai- 
l indépendance des Etats-Unis. Quel- services rendus à la Fran­
ques bruits ont couru récemment, ce par jgg congrégations de femmes, 
jetant une certaine incertitude sur le n flélril les tfUeusea violences exer- 

Mbssiburs,—La révérende sœur projet, et relativement à l’administra- cées contre les ordrès religieux, et il 
Lrot^si “titSL.116;™ «°" préliminaires à Fez- défle le g0J1Ternement “de jeter
avez bien voulu lui adresser, me posltlon ’ ma,s U° de* com™lssaira8 dans la rue, sur le pavé, les quatorze 
prie d’être son interprète et celui de a répondu au nom du comité gêne- ou quinze mille femmes qui n’ont 
la communauté dont elle forme par- rai : “ Il n’y a, que je sache, aucune tout0 prolection que le crucifiz 
tie depuis si longtemps, pour vous complication. Il ne pourrait même . |mlr noitrine ’’remercier de la bienveillance que paS y en avoir quant à présent, at- UJSdriïms cet article oui

l’adbbssk des citoyens. «>;•» lui témoignez et de la haute romanisation ne sera corn- N reproduisons cet artic e qui,
valeur que vous voulez bien donner 1011(111 fiue 1 organisation m sera com cr0y0n8.n0US) sera lu avec le plus vif 

A 6 heures et demie, hier soir, le aux travaux qu’elle a accomplis au p’-étée qu’après la convocation, par .
comité des catholiques d’Ottawa s’est service de Celui qui peut seul être l0 secrétaire d’Etat, du meeting des n rAmmpnrpi. iP
rendu auprès de la révérende Sœur ^“^w^LurTsUr^Must commissaires créés par le bilL Tant consulat de M. Grévy, une guerre 
Thibodeau, à la maison-mère, et M. ^ J, ex[lression publique de la T1*6 *es commissaires ne seront pas vraiment glorieuse : non-seulement 
J. W. Peachy, au nom des Canadiens- reconnaissance des catholiques d’Ot- organisés, on ne pourra pas s’occuper la guerre a des hommes qui n’ont 
français, lui a présenté l’adresse sui- tawa, qu’elle croit bien au-dessus de du choix d’un site, de la concession c®™“18 a“°j°Mc.r!njr’iau8“De

Uèrernem «“‘teTubr^s d'~ 111 des aut™ affaire9 88 ^ SM? noÜUüeTn TanB 
A la Révérende Sœur Thibodeau, de la dont généreux qu’elle en a reçus Porlant 4 l'exposition. Vingt hurt chasse aux femmes !

Communauté des Sœurs de charité durant sa longue carrière de charité? 'Etats jusqu'à présent ont nommé Out, dans ce pays de la chevalene 
<f0“awa- dons qui lui out permis de remplir sa leurs commissions, et l’on s’attend à aJ,ureiit dire îlmUe de ÎTfemme a

Révérende Sœur, Sd’ese” i^oruheHn^cTst aussTTe la nominalion de «eux des autres Ljours été le trait distinctif du ca
Les Catholiques d’Ottawa désirent d#,air ae tœur Thibodeau que je dé. Euls el de» territoires.” ratière national ; où la grâce, la

se joindre à l’exoression des vœux que dare, en son nom, qu’elle mettra _______ . beauté, la faiblesse la vertu out tou
forment aujourd’hui les Religieuses, tout son bonheur et toute son éner- „ , , . . . Joure eJercé un irrésistible empire ;
Elèves, Vieillards et Orphelins de la gie à continuer les œuvres de charité Nous hsons dans le tourner de dans ce pays renommé pour sa ga-
Vénérake maison dont vous êtes de- q„i sont du ressort de l’instltuÇqu’elle iIllinois : lanterie délicate et souveraine, on va
puis trente-cinq ans l’un des princi- a aidé à fonder, et qu’elle reçoit avec <.Brâca à i'Arm„ratinn ellrnn/.«n,ie ?llvrer’ demal“-.à !achass® ,adI
paux soutiens et appuis, pour vous reconnaissance les dons qui lui ont , < & à l émigration européenne femmes, comme à la chasse aux lou-
offnr leurs félicitations et vousexpri- été faits à l’occasion du SOème anni- el au mouvement des populations ves I „
mer leur profonde gratitude, à l’occa veraaire de sa profession religieuse américaines, qui abandonnent les Et non pas, comme on pourrait le
sion du cinquantième anniversaire de et dont les pauvres et les orphelin» terres ingrates des Etats de l’Est pour croire, à la chasse aux femmes dérer-
TÆ&ent iden- deVront ‘>r°Qter' >* Utiles plaines du Nord-Ouest et SSftfftfïirWOTI
tifié, durant ce fructueux laps de Le cadeau dont il est question dans de la région des lacs, le chiffre des rebut de la civilisation ! Mais aux 
temps, avec chacune des admirables l’adresse était une bourse renfermant produits agricoles de ce continent se femmes les plus inoffensives, les plus 
institutions de charité nées de lMInui $25000: une demi-heure après sa multiplie d’année en année d’une pures, les plus idéales, à celles qui
balel avez ll°regret‘tle WBreyère* réception, l'argent était déjà tout dis- façon merveilleuse. Un télégramme dTrielV* ® “• ^ 6 
le 20 juin 1845, vous avez aussi inva- tribué en faveur des différentes de Buffalo donne le mouvement des Oui, demain, à l’heure matinale où 
riablexnent consacré vos veilles à pro œuvres de charité de la maison. céréales dans ce grand entrepôt des les dernières des drôlesses, sortant 
diguer des consolations et à faire Parmi les personnes présentes produite agricoles. Les arrivages par des bals de barrière, regagneront en

K-pue l’adresse fut lue à la révé- la vo,= des lacs savaient, pour le ^^fuS
------les jeunes années de By town ronde sœur Thibodeau, nous avons mois de juin 1880, à 17,500,000 bois- des demeures où elles pratiquent les

& cette date mémorable, qui fera « remarqué l’honorable John O'Connor, seaux eu plus qu’en juin 1879. Depuis plus sublimes vertus !

Quelque chose qui mérite d’être connu I

U CHASSE AUX FEMMES
C. 6A6NÉ ET Cie.

srusse !A P. Baskerville, J. W. Peachy, et aux 
messieurs du comité représentant les 
catholiques d'Ottawa.

Viennent d’arriver de Montréal où ils ont 
acheté un fonds considérable de Hardes faites 
et de Tweeds !

Faut-il parler des ^œurs de l’Ado­
ration perpétuelle, dont treize ont été 
guillotinées jadis, à la grande voix 
de Danton ? Il en reste encore, et la 
République pourrait en offrir quel 
ques unes en holocauste aux pro 
chains vengeurs de la Commune 1 

Voilà les coupables. Frappez, si 
vous l’osez !
• Il y en a d’autres également 

dignes des châtiments implacables de 
vos décrets 1

II.y a des Ureulines, des Francis­
caines, des Augustines qui élèvent 
et vêtissent des milliers d’enfants

STITT ET Cie
53 et 55 Rue Nparka

LES PLUS BELLEST. J»
Hardes faitesROCES-D’OR DE U RÉVÉRENDE 

SŒUR THIBODEAU DANS LA VILLE.

Veees les voir. Toujours heureux de 
montrer les marchandises.

A maintenant en main un magnifique appro­
visionnement de

Thé de 40 cents !
HABILLEMENT COMPLET POUR $7.50.De qualité supérieure, sans égal 

pour aucun prix.
—aussi,—

Sacre Jaune magnifique,
à 8, • et 10e. 1» livre.

Qu’on en fasse l’essai, et je suis convaincu 
qu’on y reviendra souvent.

pauvres.
Il y a des Sœurs de Jésus, qui 

abritent et relèvent les filles répen- 2Y7i Rue Wellington.
ties. DrO. DAGEITAISIl y a les Trinitaires, les Clarisses, 
les Sœurs de Saint-François d’Assise, 
qui soignent les malades.

Il y a toutes ces légions de femmes 
incomparables, animées a» l’esprit le 
plus sublime du sacriQce et.fie la mi 
séricorde, qui se rouent avec héroïe- 

épidémiesj 
curables, aux hôpitaux, aux crèches, 
aux orphelinats, aux ouvroirs, aux 
fourneaux, aux refuges, aux enfants 
abandonnés, âhx vieillards, aux infir 
mes, aux sourds-muets, aux aliénés, 
à toutes les misères, à toutes les sôuf 
francos, et qui, avec une inépuisable 
tendresse, consolent les douleurs de 
l’humanité ! f

Eh ! bien, elles ne sont pas autori­
sées ; leurs statuts n’ont pas été véri­
fiés par le Conseil d’Etat! chassez-

Médecin- Chirurgien•

Orléans, Ont.T. J. GUXTOT,
Coin dot rue* Rideau et Dal- 

housle, Baé*e-Ville.
Ottawa, 10 juillet 1880.aux maladies in- lan

z
Avis aux Entrepreneurs ” I

seront reçues par 1»
soussigné jusqu’à midi, LUNDI, le 2e jour 1
d’ÀOUT, pour l’ameublement intérieur de 
la salle d’exercioe militaire, Ottawa.

plans et devis peuvent être vus, des 
formules de soumission et autres informa­
tions nécessaires obtenues, LUNDI, le 26 
courant, et les jours suivants.

La soumission devra porter sur l’énd* - 
“ Soumission pour l’ameublement de 
salle d’exercice.” et être accompa 
chèque de banque accepté, pour i 
égale à cinq pourcent du mon

DES SOUMISSIONS

Chemin de fer Canadien du 
Pacifique

Soumissions nour matériel 
roulant.

T ’EPOQUE fixée pour la réception de sou- 
LJ missions pour la fourniture du matériel 

roulant pour le chemin de fer Canadien du 
Pacifique, à être-livré durant les prochains 
quatre ans,est de nouveau prolongée jusqu’au 
1er Octobre prochain.

Par ordre.

Les
m ■

i les!
Ph. db Grandlibu. 

\La fin au prochain numéro.)
1

s
S#

Le département ne s’engage pas à ac 
ter la pins basse soumission ni 

Par ordre,
s Nous regrettons d’apprendre la 

mort de M. F, M. Derome, ancien ré­
dacteur de ce journal, arrivée à 
Rimouski, hier matin.

Râl

^ÊÊÊÊMkwÊÊSi-

F. BRAUN, 
Secrétaire.

y,- s.
Département des chemins de 

fer et canaux,
Ottawa, 26 juillet 1880.
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I id ou aui environs depuis un grand 
nombre d’années. L'espace inoend 
couvre une surface d’un quart < 
mille sur 500 pieds de largeur, et la 
valeur des propriétés détruites est 
d’environ ♦250,000, sur lesquelles il 
n’v a d'assurance que pour 05,060* 

New York, 29—Le Dr Tanner est 
pire aujourd'hui. 11 est plus faible 
qu’en aucun temps depuis le cpm 
mencement de son jeûne. Sa vue est 

* pesante, et il est évident qu’il souffre, 
quoiqu’il le nie. Ses médecins tien­
nent dd l’extrait de bœuf, de l'eau 

l chaude et de l’eau-de-vie de prêts en 
cas de besoin.

m
X dau"p^efsuris marebé. rMAin BrmK »tçu, VU ASSORTMENT COKSWBRABK DK

tut l'Miim

aussitôt que possible. * __ _ _ __ . __ __      »
—Sir Alexander Campbell vient de ________ OBAPS FRANÇAIS,

kEEBEE tweeds FRANÇAIS ET ECOSSAIS,
■iüe h Tweed» Canadiens, eto

fpi—Les 
ié hier,W- "I 1

NOUVEAUTES II de

Mitaiees
Très nécessaires aux (cultivai

FABRIQUEES PAR

peer laRubans Pojapadoux
Etoffes b Kobes Pompadour

__
S0ÎE, BROCATELLE

Dan twtm les Soarelles Naaaees

Kearns & Ryan
ATea. 98 el 100 Bus Sparks

Lewis et BlaeMord—Le banc des accusés ne contenait 
pas un seul prisonnier, ce matin, à la 
cour de police. Evidemment, notre 
population devient meilleure de jour 
en jour.

COLLATION
Variété

On sollicite respectueusement la visite et le patronage du public.

P. C. AUtLAIR, ■9
Ottawa, 10 février tSBO. 133 Rue Sparksameers

Londres, -J9—Si Von en croit les 
dernières dépêches reçues de Bom­
bay, le désastre subi par la colonne 
du général Burrowes ne serait pas 
aussi considérable qu’on Va d’abord 
annoncé.

Le général Thayer a reçu ordre de. 
concentrer ses forces et de marcher 
sur Gandahar au secours du général 
Primrose. Sa position est fortifiée 
en arrière par des troupes qui vien­
nent d’être expédiées de Bombay et 
du Bengal.

La nouvelle du désastre a créé une 
grande excitation, aujourd’hui, dans 
la'Chambre des communes. On croit 
que le marquis de Hartingtondoune 
ra des .renseignements aujourd’hui. 
On ne sait pas encore si le général 
Burrowes a pu se sauver. Un télé 
gramme a été envoyé à la reine aus­
sitôt que le désastre fut connu, et les 
ministres ont été en séance une partie 
de la journée La date précise de 
l’attaque n’est pas connue, mais on 
croit qu'elle eut! lieu samedi ou di­
manche dernier.

Le Morning Post recommande que 
le général Wolseley soit envoyé en 
Afghanistan comme commandant en 
chef.

Le marquis de Hartington a décla­
ré que le gouvernement a décidé 
d’envoyer des renforts de troupes 
aux Indes immédiatement.

Constantinople, 29—La réponse de 
la Porte à la note collective des puis­
sances conclut en demandant aux 
pouvoirs d’autoriser* leurs représen­
tants à Constantinople à en venir à 
un arrangement avec la Porte dans 
le but de faciliter 'les négociations 
relatives à la délimitation des fron­
tières..

Londres, 29 — Une dépêche de 
Constantinople dit que, quelles que 

I nient les intentions réelles du sultan,
1 n’en continue pas moins les prépa­

ratifs militaires et que des efforts ont 
été faits pour obtenir une avance de 
fonds des banquiers de Galeta sur la 
garantie des dîmes de Vannée pro­
chaine.

Une dépêche de Vienne dit que les 
pouvoirs sont bien déterminés à 
mettre en force les décisions de la 
conférence de Berlin.

m
—M. Jos. R. Esmonde est revenu, 

hier, d’uné excursion de pêche sur le 
Saint Laurent. Il a été assez chan­
ceux, ayant réussi à prendre plu­
sieurs magnifiques brocn

—Un voleur plus vicieux que les 
autres est entré, hier soir, dans le 
jardin de M. F. Clemow et en a en­
levé plusieurs magnifiques plafttes. 
Il est à espérer que ce brigand sera 
bientôt arrêté et puni.

—L’échevin Heney avait perdu, 
Vannée dernière, une barge qu’il loua 
à un expéditeur, lequel quitta subi­
tement la ville et négligea de lui 
rendre le vaisseau. 11 y a quelques 
jours, il aperçut sur la rivière la 
barge que quelqu’un était en frais de 
charger de bois, et la fit saisir.

ü&Cie ..."
—Le toux, le rhume ou le mal de gorge no 

devraient pas être négligés. Les TYochiques 
Bronchites de Brown sont un remède simple 
qui soulage instantanément. w 510 ROTS SUSSEXPEURS SERVICE TELEfiRAFIIieCE et» —Lorsque l’estomac d’un enfant est dur 
et enflé, c'est qu’il a des vers. Rien de ce 
qu’il mange ne lui lait du bien. La nourri­
ture est absorbée 
boite du

—Pendant de nombreuses années, le sirop 
calmant de Mme Winslow pour la dentition 

.des enfants a soutenu repreuve sans jamais 
faillir. Son effet est certain. Il règle les 
fonctions de l’estomac„et des intestins, guérit 
la colique, amollit les gencives, réduit l’in­
flammation et apaise Tes douleurs, comme 
des millions de mères peuvent le certifier.

Sparks _ Jfîî.!2ïï8siKné' ont l'honneur d’annoncer qu’il» ont ouvert un ETABLIS 
SEMENT pour la FABRICATION de» EAUX GAZEUSES, comprenant:

Soda, Bière de Gingembre, Cidre Champagne,
Crème de Nectar, et Eau de Seitz

M. Laframboiae, dont l’expérience est bien connue, est un des proprié- j 
tairps de la fabrique et en surveille le» travaux ; tou» le» breuvage» men- ->2 
lionnes plus haut —ront donc fabriqués avec le plus grand soin.

, *-1*0» oomn-rçants et les famille» seront servis aux prix les plus 
réduits.

par les vers. Achetez une 
lu vermifuge confU ou Pastilles vermi- 
donnez-les à l’enfant et il sera guéri.

CANADA

ELAUR. DUHAMELivant d’avoir.ru nos London, 29—Un incendie s’est dé­
claré, ce matin, dans la résidence de 
M. J. Thompson, rue Grey, mais il 
fut éteint par les voisins avant que 
les services des pompiers ne fussent 
requis.

Madame Elisabeth O Dwvre est 
décédée au couvent du Sacré Cœur, 
ici, jeudi, le 22. Les funérailles ont 
eu lieu samedi, à 10 heures. Mgr 
Walsh, M. le chanoine Murphy et le 
Rév. M. Flannery ont pris part à la 
cérémonie.

Montreal, 29—Plusieurs maisons 
dans la partie occidentale de la ville 
ont été récemment visitées par des 
voleurs qui en ont enlevé beaucoup 
d’objets de valeur. 11 existe toute 

bande de voleurs organisée dans

Ayant toit de grandes améliorations à son 
étal, lui permettant d’exhiber un assortiment 
plus considerable de

Viandes de Choix,
Laframboiae et Thibault,

Succesteurt de C DONEÏ,

810 rue Sussex

que les années précédentes, est capable de 
satisfaire tous les goûts.

Il remercie ses nombreuses pratiques de 
l’encouragement libéral qu’il en a reçu, et 

et celui

ON DEMANDE

TTJXT MEQDZmOXlXr
pour la paroisse de 8 int-Eogbnk, comté 

de PresCott, Ontario.

sollicite de nouveau leur patronage 
du public en général. Il fera tout 
pouvoir pour tous les satisfaire.—L'î pique-nique qui a eu lieu, 

hier, à Chelsea, au profit de la nou­
velle église de M. l’abbé Foley, a 
obtenu uu magnifique succès. Un 
bon nombre de citoyens, et surtout 
de citoyennes, d’Ottawa s’y étaient 
rendus. La recette a dû être consi­
dérable.

—Plusieurs habitants des rues de 
la Chapelle et Besserer ont la mau­
vaise habitude de laisser errer leurs 
chevaux libres dans la rue. Ces ani­
maux ont déjà presqi 
l'herbe qui poussait a 
loirs,et causeront bien d’autres dom­
mages si les autorités ne mettent un 
terme à cet abiis.

—Les citoyens de Prescott ont l’in­
tention de faire durer la foire de 
cette année durant toute une se­
maine. On prépare un grand nombre 
d’amusements. Ils sont bien heureux, 
ces gens-là, de pouvoir s’amuser. Que 
ne prennent-ils notre place et nous la 
leur, ne serait-ce que pour une se­
maine 1

#
\II. A TOUJOURS EN MAINS

VOLAILLES,
SAUCISSES,

LANGUES,
VIANDES FUMÉES, 

LARD SALÉ, etc., etc.,

AU COIN DU VIEUX

\)UCA1 ION VIENT DE PARAITRE

•nnus.

Notre-Dame,
R, Ottawa.

tte Institution com- 
e. Le cours d’études 
le d’or, diplôme de 

: élèves ,’qui 1»

d’argent, présentée 
Gouverneur-Général, 
i. l’année, à l’élève 
me application sou- 
e fidélité au régle-

utüre est suivi avec 
ln donne une atten- 
imie domestique, 
la Peinture, l’Aile* 

sont des extras, 
utrès informations,

NT-GABRIEL,
Supérieure.

une 
cette ville.

Une injonction a été obtenue de la 
cour supérieure, aujourd’hui, à la 
demande de George Scott, de New- 
York, pour empêcher John Young 
de fabriquer des coins en métal amé 
liorés pour l’usage des imprimeurs. 
Le demandeur et le défendeur étaient 
associés, et c’est la négligence de ce 
dernier de rendre compte de 
celtes qui a donné lieu à ces procé-

m UN PARALLELE

Lord Beaconsfield et sir John Macdonald
&

St»ue tout détruit 
côté des trot- AMARCHE BY,JOSEPH TASSÉ

vtSUR LA RUE CLARENCE. 
Ottawa, Î2 mars I860. o./

vpy * S?'

V ù-Jv mo- y y

dés.
Halifax, 29—Durant la tempête de 

cette après-midi, Isaac Baker et sa 
femme, ainsi que leur fille et leur 
neveu, out été frappés par la foudre 
tandis qu’ils travaillaient au foin 
dans le champ. Mme Baker fut tuéq, 
sur le coup, mais les autres, quoique- 
paralysés pendant quelques instants 
par le choc électrique, en revien­
dront. Une enquête aura fieu de 
main sur le cadavre de la défunte.

Sainte-Catherine, 22—Hier, un 
jeune homme de ‘couleur du nom de 
McNeil s’étant querellé avec uue 
femme nommée Flannery, sur la 
rue William, lui passa un câble 

du cou et allait la petidre 
lorsque les cris de celle-ci amenèrent 
des gens du voisinage à son secours. 
La femme Flannery était ivre aiôrs, 
et Neil n’est sorti de prison que depuis 
quelques jours.

❖ *SOURCES DE CALEDONIAure sur papier de luxe, accompagnée 
des portraits de lord Beaconsfield et de su- 
John Macdonald.

Brocb

Entre Montréal et Ottawa

Ataiosphhre et paysages enchanteurs
Prix: 60cte. l’exemplaire

1880-Le Grand Hotel-1880
—Hugh Hinds est l’heureux 

sesseur d’un âne blanc, et il 
l’univers d’en produire un autre qui 
puisse ruer avec celui ci. Un mon­
sieur de la rue Rideau dit que cet 
animal a des oreilles tellement lon­
gues, que lorsqu’il est arrêté à un 
coin de rue,elles projettent leur ombre 
sur le bloc entier de maisons voisines. 
C’est à prendre ou à laisser.

—Le comité chargé d’organiser 
1 excursion des typographes, à Thur­
so, jeudi prochain, a conclu des ar­
rangements avec M. Racicot pour 
l’usage de sorT magnifique bocage ; 
une estrade pour ceux qui aiment la 
danse y sera érigée. L*hôtel de ville 
a été mis à la disposition du comité 
par M Cameron, maire de l’endroit, 
ainsi qu’un terrain lui appartenant.

Les personnes qui désirent prendre 
le dîner à Thurso pourront se procu­
rer des billets à bord du vapeur pour 
la modique somme de 30 cts. Les 
citoyens se sont engagés à fournir 
des fruits, glace, crème, etc., etc.,aux 
excujsionnistes, à des prix réduits.

pos-
aéfle l’été et la

réduits 
liée. La

les visi- 
r Jour ;

Ce célébré rendez-vous pour 
santé sera conduit sur un bien pl 
pied que ci-devant. Let prix ont été 
et la direction entièrement renouvel 
saison comprend depuis ie 1er juin 
octobre. Prix de la pension pour 
leurs de passage, $1.50 à $1.00 pa 
$8.00 à $17.50 par semaine ; enfai

S’adresser au bureau du Canada.

EN VENTE.

*~ -"'if" irhjBfflj Merveilleuse invention.
LITHOGMM PATENTÉ DE JACOBt .’“moitié

dessous de 12 hsous de 12 ans, moitié prix ; au-dessous 
5 ans, accompagné de leurs nourrices, 
lis ; taux réduits pour les nourrices et les 

ques. Les sources et Bains sulphu- 
salins et gazeux de Caledonia ont une 

„e ■ mm » réputation universelle comme spécifiqueanaàiensdel Ouest
rognons et autres affections semblables ; ils 
sont recommandés par les plus hautes auto­
rités médicales.

M. Thos. Jubb, employé pendant 20 ans au 
8t. Lawrence Hall, Montréal, aura la direc­
tion de l’hôtel. Ceux qui désirent faire des 
arrangements peuvent s’adresser à lui ; ou, 
s’ils veulent obtenir un guide complet indi- 

, etc., elles feront

I
autour

LES Breveté le 16 juillet 1879.

TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉ.

gratis;
domestiC NETTOIES. Chemin de fer (|. M. 0. et 0

Changements d’heures.
A PARTIR DE

MERCREDI, 23 JUIN 1880*

MEMORIAL NECROLOGIQUE
, chaudière et tous 
cessa ires à un éta- 

ède à cette 
jtique—des lits de 
oyen d’une pression • 
as, en en enlev 
et la fièvre. Je ré­
apis de-toute sorte 
•ix modérés. .Pour 
pratiques, les lits 

; en sortant.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à .a fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler.

spensable pour Syndics officiels, Avo­
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension des 
cartes postales, des billets, des lettres et pa­
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
$2.50, $5, $7, et $9.

Les funérailles de Madame Maison 
ont eut lieu mercredi, à Terrebonne, 
au milieu d’un concours extraordi­
naire de citoyens et d’hommes politi­
ques, venus de toutes les parties du

Nous avons remarqué dans le cor 
tége funèbre l’honorable M. G. Baby, 
membre du cabinet fédéral ; les ho­
norables MM. Ghapleau, Loranger, 
Pâque t, Ross et Lynch, membres du 
gouvernement provincial: les hono­
rables sénateurs Trûdel,.De Boucher 
ville et Bellerose, les honorables 
uges Cazeau et McCord, l’honorable 
W. A. R. Angers, M;P ; MM. les dépu­
tés J.A. Mousseau,Massue,Desjardins, 
F. Houde, H. Hurteau, J. Tassé, Chs 
Champagne, L. O. Taidlon, Véchevin 
L Allard. MM. V. Hudon. commis

j
ladiKTATS-UHIS.

Washington, 28—Diggs, qui avait 
outragé Mme Schiffly à Rockville, 
Indiana, a été arrêté dans la nuit de 
mardi près de Mechanicsville et con­
duit à la prison de Rockville. Une 
foule se rassembla aussitôt dans le 
but de lyncher le monstre, mais elle 
en fut empêchée par un télégramme 
de M. Schiffly, demandant qu’on 
attendît jusqu’à ce qu’il pût se rendre 
sim les lieux. Il fut impossible au 
shérif de se procurer un nombre de 
constables suffisant pour protéger la 
vie du misérable. Des rapporteurs 
de journaux de Washington et d’au­
tres villes passèrent la nuit près de_la 
prison, attendant le dénouement de 
fa tragédie qui ne pouvait 
d’avoir lieu.

A trois heures, hier matin, M. 
Schiffly arriva et de suite une com 
pagnie de citoyens fut formée. 
Plusieurs portaient des masques, 
mais d’autr. s, y compris le capitaine, 
n’avaient aucun déguisement. La 
foule alors, ayant mis le shérif et les 
gardes de la prison dans l’impossibi­
lité de défendre le prisonnier, s’em­
para de celui-ci et le conduisit à 
Dawestown, où il fut pendu à un 
gros cerisier. Ce matin, une enquête 
a été tenue sur le cadavre, et le jury 
a déclaré que la mort avait été causée 
par des personnes inconnues.

Saint-Paul, Minn., 29—La popula­
tion du Minnesota est de 782.072, soit 

augmentation de 340,36b depuis

:'K-
Les trains partiront aux heures suivantes 

Mixte. Malle. Express.
pa

JOSEPH TASSÉ.!

quant les routes, les prix, 
bien d’envoyer leur adressse, par carte- 
postale, à la compagnie du Grand-Hôtel, 
Ottawa. • •

D’Hochelag 
pour Hull 

Arrivan t 
Hull....

De Hull pou 
Hochelaga

5.15 p.m. 

9.25 p.m. 

5.05 p.m.

9.15 p.m.

rvAis, J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZnberland.

Dr Beaudtn
Jami Hope et Ole3eEDirioN.

Porcelaine, Faience, Poterie 

et Lampes,

.es meilleures et les plus économiques

Agents a Ottawa.Arriv ant

i procédé (if, M. Beau 
ge et la dfoinfeotion 
an de tels avantages 

le, et encore 
très boepioee, 

arager cette nonvelle 
lits à rétablissement

Dr BEàüDIN.

Mmm 5Doux volumes iu 8o de 400 pagos chacun. D’Hochelag a 
r Québec

Québec.. .. 
De Q débet

!v COURRIER DE HULL f3.00 p.m 

9.25 p.m.
A r r iTatflon, l'échevin 

....... V., ^— V. Hudon, commis
saire du havre ; L. A. Sénécal, surin­
tendant général du chemiu de fer du 
Nord ; A. Lacoste, bâtonnier du bar­

de Montréal ; le lieutenant- 
colonel A. Harwood ; M. le seigneur
C.A.M. Goblensky,de Saint-Eustaohe; Lies bottes ne pèsent pas le poids règle- 
J. O. Villeneuve, maire du village de mentaire, $1 d’amende et les frais ;

Joseph Taillefer, même offense, mô­
me pénalité ; Isidore Rhéaume,même 
offense, même pénalité.

Chemin de Fer Intercolonial,—M. le recorder Champagne a, hier, 
disposé des causes suivantes : Pierre 
Saint-Arnaud, ivre et ramassant la 
foule, $1.50 d’amende et les frais, ou 
dix jours de prison—il a payé : Moïse 
Cousineau, vendant de la paille dont

SERVICE D’ÉTÉ.

COMMENÇANT IT 14 JUIN 1880.
f L y a, tous les jours, des trains expiess, à 
L parcours total, pour les voyageurs (les 
Dimanches exceptés), aux heuies suivantes : 
Partant de la Pointo-Lévis- 
Arrivant à la Rivière-du-Lo

Jlaga.CHEZ___ »z.uu
Edition illustrée de 21 portraits............ $3.00

Edition ordinal.u, 10.10 a.m. 

4.40 p.m.

Ile d’être connu! manquer Arrivant a 
Hochelaga.. 

D’Hochelag a 
pour Saint-
Jérôme.......

Arrivant à 
Saint Jérôme 

De Saint-Jé­
rôme pour 
Hochelaga. 

Arrivant à 
Iloch laga.

CHATFIELDreau

BT Cie. •2, BUE RIDEAU. ...........  7-30 A.M.
up„ ... 1.00 P.M.

Trois Pistoles... 2.05 “
Rimouski........... 3.41 “
Campbellton .......... 7.55 ««
Dalhousie....... ........... 8.31

...10.15 “ 

...11,40 “
... 2.10 A.M.

..........  6.05 »
Halifax............ -...10.45 "

u. u. viueneuve, maire au vuiagi 
Saint Jean-Baptiste ; Joseph B 
seau, maire du Sault aux-Récollets ; 
Godefroy Laviolette, préfet du comté 
de Terrebonne ; E. J. Barbeau, direc­
teur de la banque d’Epargnes,etc.

Les porteurs des coins du poêle 
étaient les honorables MM. Baby, Dr 
Ross, L O. Loranger et Cazeau, MM. 
A. Desjardins, A, Chauvin, Oct. 
Forget, de Terrebonne, et M. C. La­
croix, dfe Montréal.

La levée du corps fut faite par M. 
l’abbé Olivat, parent de la défunte, et 
le service chanté par Mgr Raymond, 
ayant, comme diacre, M. l’abbé La­
vallée,curé de Saint Vincent de Paul, 
et, comme sous-diacre, M. l’abbé Lus 
sier, curé de Saint Henri. Il y avait 
dans le chœur une trentaine de mem 
bres du clergé, parmi lesquels nous 
avons remarque le Rév. M. Cazeau, 
recteur; le Rév. P. Beaudry, de la 
société de Jésus ; M. l’abbé Vaillant, 
de l’évêché de Montréal ; M. l’abbé 
Nantel, supérieur du séminaire de 
Sainte-Thérèse ; M. l’abbé Primeau, 
curé de Boucherville; M. l’abbé Le­
clerc, chapelain du pénitencier de 
Saint-Vincent de Paul ; M. l’abbé 
Gratton, curé de Mascouche, etc.

L’église était toute tendue de noir 
et le magnifique chogur de la cathé­
drale de Montréal fit entendre ses 
solennels et sublimes accords funè­
bres.

Si la manifestation d’une douleur 
mblique peut soulager les peines 
ntérieures, cette grande démonstra­

tion de sympathie a dû porter quelque 
consolation dans le cœur de l’hono­
rable M. Masson.

ros-Jontréal où ils ont 
blede Hardes faites

PREMIER VOLUME.

Biographies : Charles de Langlade, Jean- 
Baptiste Cadot, Charles Résume, Jos ph 
Rolette, facques Por.ier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque, Iowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, Louis Pro­
vençal, Ji an-Baptiste Faribault, Jean-Bap­
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau.t.

mB
—Une action commencée contre 

les propriétaires d’une maison d’en­
tretien public, pour désordres, a été 
ajournée à samedi matin.

—La cause de Julien Chevrier con­
tre Jérôme D’Aoust a été fixée à ce 
matin, à dix heures.

Bathurst...........
Newcastle-:.. .. 
Moncton........
Saint-Jean......

ÏLLES i ooaux entre Hull et 
suit : e
-7:45 et 11:00 a.m.:

Le service <
Aylmer se fait comme 

Départs d’Ay!mer— 
4:30 et 8:30 p.m.

De Hull—9:00faites et 11:00 a.m.; 

a. m. et 12:50; 5:30 et 9:40 Les convois font jonction à Chaudière 
Curve avec ceux du Grand-Tronc qui quit­
tent Montréal à 10 heures p. m., et à Ctimp- 
bellton avec le steamer City of Saint-John, 
qui fait voile le mercredi et le samedi matin 
pour Gaspé, Percé, Paspébiac, etc.

Les convois qui vont à 11a i ex et à 
Jean se rendent à destination le dimanche. 

Les chars Pullman quittant Montréal 16 
rendent directement 

x, et ceux qui partent le mardi et le 
Saint Jean.

•u ; o.-du et v:tu 
trains allant Am., se reliant avec 

ontréal et en arrivant.
Les trains quittent la Station de 

Mile-End Sept Minutes plus tard.
De magnifiques Chars Salons 

sont attachés à chaque train de pas- 
Chars Dortoirs aux

[LLB. Mo
mrs heureux de 
shandteea. Un bon rapport.

“ En somme, dix longues années 
de maladie et de souffrances—qui 
m’ont coûté $200 par année ; total, 
$1200.—guéries par trois bouteilles 
des Amers de Houblon, prises par 
ma femme, qui a continuellement 
fait tout son travail depuis plus d’un 
an. sans perdre une seule journée: voi­
là ce que je désire faire connaître à 
tout le inonde pour l’avantage de 
l’humanité.

“ John Weeks, Butler, N.Y.‘”

Saint-une 
1875.

Boston, 99—Une dépêche du Mont- 
Washington dit que la neiçe a^com 
mencé à tomber vers midi, aujour­
d’hui, et a continué presque 
intervalle jusqu’à deux heures.

San-Francisco, 22—A l'enquête sur 
du Dr Lefebvre par le 

. nommé Schroeder, aujourd’hui, le 
Rév. Horatio Stebbens, père de Mme 
Schroeder, a déclaré que, le 12 juin, 
Mme Schroeder lui a avoué, ainsi qu’à 
son mari, que le défunt l’avait sé 
duite et que leurs relations cçimi 
nelles avaient duré depuis plusieurs

Moberly, Mo., 29—Un parti de cent 
hommes armés s’est rendu en ville, 
ce matin, et tandis que le shérif con­
duisait en cour le nommé Cari w, 
accusé de viol sur la personne de 
Mme Crump, dans un hôtel de cette 

, ville, en mars dernier, a ouvert un 
feu bien nourri sur le prisonnier, qui 
se sauva dans la cour, suivf par plu­
sieurs des citoyens. Ceux-ci ayant 
réussi à le cerner dans un coin, le 
riiari de la femme outragée lui tira 
ciuq coups de feu dans le corps et un 
autre dans la tête. Carie w est mort 
eu moins de dix minute*. Cette 
affaire a créé une grande excitation. 
Les officiers de la justice étaient pa 
ralysés et ne firent aucun effort pour 
empêcher cette exécution sommaire.

Buffalo, 29—L’incendie qui s’est 
déclaré aujourd’hui, à midi, dans le

sager et des 
trains de nuit. 

Les Trains
SECOND VOLUME.

Biographies : Vital Guérin—fondateur de 
Saint-Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, fijs, 
Pierre Ménard, François Ménard, Joan-Bap- 
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur dq, 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy, Jacqhes Fournier, F; X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard — fondateur 
de Galveston, Texas.—Jean Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago — 
Prudent Beaudry, Gabriel Franchère, Pierre 
C. Painbrun, Joseph LaRocque, Pierre Fal­
con, Louis Riel. _ '

ET POUR $7.50.
allant à Ottawa ou 

revenant correspondent avec ceux 
de Québec, aller et retour.

Les trains voyagent sur le temps 
de Montréal.

Pour billets et renseignements 
s’adresser A l’administration géné- 

ou au bu- 
i pour la vente des billets, 202, 
St. Jacques, A Montréal.

lundi et le mercredi se 
A Halifax, et 
jeudi, A

On peut se procura r dès maintenant des 
BILLETS- D’EXCURSION POUR L’ÉTB, 
par chemins de fer ou steamers, pour les ma 
gnifiqu s PLACES D EAU et de PÈCHE sur 
le bai du Saint-Laurent, Métapédiac, Risti- 
gouche, Baie des Chaleurs, Gaspé, Ile du 
Prince-Edouard et les provinces mtHtimes.

Pour renseignements relatift aux prix de . 
passage, billets, tarif du fret, heures d* dé­
part, etc., s’adresser au

llintrton. sans

•EMIS
le meurtre raie, 13 Place-d’Armes,

rurgitn•
L A. SENEGAL, 

Surintendant général,

IBs. CAPT. McCUAIG, M
Rue Sparks, Ottawa. , -j

Hotel du Canada
PETITE GAZETTE COIN DBS O. POTTINGER,

Surintendant-en-chef.Bains de Natation !\ Rues Albert et Alma, Hull, P.QMorrhuine de Campbell,
ou huile de Foie de Morue préparée, 
ble au goût et facile à digérer. Les estomacs 
les plus faibles la supportent aisément.

Ea vente à la pharmacie C. O. Dacier,5l7, 
rue Sussex.

—Pour le soulagement des douleurs, nous 
croyons que la Panacee Domestique de 
Brown n’a pas d’égale. Elle active la circu­
lation du sang et guérit, prise A l’intérieur 
ou appliquée extérieurement, plus sûrement 
qu’aucune autre médecine. En vente chez 
tous les pharmaciens. 25 contins la bouteille.

epreneurs EDITION ILLUSTRÉE.

Portraits de Joseph Rolette, Salomon 
Juneau, Jean-Baptiste Faribemlt, Alexandre 
fraribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy, L. X. 
Aubry, Prudeut Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis 
Riel. Six aütbbs gravures représentant le 
Tombeau de Dubuque, Saint-Boniface (Ma­
nitoba), Chicago en 1830, et une caravane 
attaquée par des Sauvages.

&SÏÏS&
lent intérieur de 
Oita

vent être vus, des

*‘âlr
.‘Z,™™:

M’™-

tenu parBAINS DE NATATION ET DE LAVAGE
RUE NICOLAS. Mme F* X» GROULX

Ci-devant d’Ottawa.

La buvette est fournie de vins, liqueurs 
et cigares de choix.

Ouverts pour la saison, tous les jours fdi- 
hes exceptés) de 6 heures du matin a 5

15 cts cha

"

ETABLI E» 1884i
heures du soir.
Prix......................... .
Billets de saison.......

Do t do

Tous les soirs (mercredis exceptés), de 7 
heures p. m. A 10 hrs p. m.,

IP CENTINS.
Le mercredi, de 6 heures du matin à 10 

heures du soir, pour les dames seulement, 
aux mêmes conditions.

Servit® par des personnes du sexe.

247, RUE NICOLAS,
A l’est du pont de la rue Maria.

355
pour dames........... »... 2.00

M. B1LSKÏ, THOS. PATTERSONAprès le service, la plupart des per­
sonnages distingués qui s’étaient ren­
dus à Terrebonne, allèrent faire une 
visite de condoléance à l’honorable 
président du Conseil.

Fournisseur de Son Excellence le Gouver­
neur-Général.

EPICIER DE FAMILLES
et marchand de vin, marchandises do choix . \ 

au plus bas pnx du comptant.

No. 69, RUE RIDEAU !

Ottawa, Il juin, 1880

PRETEUR SUR GAGES,
Ho 98, Eue Rideau.

V- —Ceux qui souffrent de maladies bilieuses, 
d’indigestion et de constipation feront bien 
d’essayer les Pilules anti-bilieuses et purga­
tives du Dr Harvey. Dans de centaines de

du~gouverneui-6 Tdœmé ' un & ïfft
au gouverneur a donne UH concert contiennent pas de mercure et n’exigent pas
en plein air, sur la place Cartier, hier de changement de diète; Préparée» par
60il\ Millon H. Bru selle, propriétaire, MontréaL

I

Argent avancé contre Montres, Diamants, 
Büoux, Vêtements, etc., etc.

Montres neuves et de seconde-main à 
vendre A grand marché.

Ottawa, 29 juin 1880,

On peut se procurer cet onvragg^en s’a 
dressant A l’auteur, M. Joseph ” Tassé, 

Ottawa.
Ottawa, 28 juin 1879.

•ubllo.,
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v,v

1.00a.nl. 8.30 a.m.

10.30 a.m. 12.40 p.m. 

1.00 a.m. 8.20 a.m 

10.30 a.m. 12.30 p.m.

w Passage n 
de nuit. 

6.00 p.m. 10.00 p.m

8.00 p.m. 6.30 a.m

5.30 p.m. 9.30 p.m. 

8.00 a.m. 6.30 a.m.

5.30 p.m.

7.15 p.m. ^Mixte.

9.00 a.mLES
AMERS de HOUBLON

ftfn remède, non un breuvage) 
OOimENNEHT VV

HOUBLON, DIOSMÉE DU CAP, VAUDRA- 
GOBE, DEBT DE LION

et les plus pures et les meilleures qualités 
médicales de tous les autres Amers.

ILS GUÉRISSENT

toutes les maladies de l’Estomac, des Intestins, 
du t'ang, du Foie, des Rognons et des 

Organes Urinaires, les maladies de 
NerfajJTInsomnle, et surtout les

Siooo îiaW oh.

Seront payés pour chaque cas 
qu’il ne guériront ni ne soulageront 

pas, ou pour quelque matière inlurieuee 
qui pourrait entrer dans leur composition.

Demandes les Amers de Houblon à 
votre pharmacien, et prenes-les avant de vous 
coucher. N>* prene* p*e d’aatre.

D. L C. est un remède absolu et irrésistible 
contre l’intempérance et l’usage de l'opium, du 
tabac et des narcotiques.

DEM ANDRE LA CIRCULAIRE.
tons les ptarmac en», 

i Amers de Houblon, 
et. Toronto, Ont,

fact artère desCie manufi
Rochester, N. Y„
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RÉDUITS DE

—«™-U*. . . .
iona ^sss
plot de cigares, tabac, pipes, etc., 
etc., etc,

No. 18. RUE RIDEAU,
COW DO POST DBS SAPEURS.

N.B.—M. PETIT profite de cette occasion 
poor remercier le grand nombre de clients 
qui ont bien voulu Thonorer de leur patro 
nage et leur souhaiter une heureuse année. 
Ottawa, 11 juillet 1879.

«.o.^mnas. - fi1i

VENTE!is i

•5.00 l Plombier,Haileret Ferblantier
m rt.1

livrée

mi DB

coo. COLVERT [1RES EN fBR BLANC EJ PER 
GALVANISE *

• È

MÂBCHOBISISE’HIsEF pièce,
cfslude ' 1m

OS cHuq
-•

. x. ■FOmBSAMBS A AIR CHAUD,Lajtbris—Beurre en tinette, par 
livre, 10c. à 13c. ; beurre frais, par 
livre, î 2e. à 14c. ; beurre, salé par 
livre, lie. à 12c. ; fromage, par livre. 
13c. à 16c. ; œufs, par douzaine, 11c. à 
12c. .. .

LieuMBs—Pommes de terre, par 
poche, 75c. à 80c. ; navets, par mi- 
dol2Œ à 25c. ; carottes, par minot, 30c. 
^nai$, par^minot, 40c ; oignons, par
m Gbains—Blé de sarrasin, par mi 

not, 45 à 50c. ; avoine, par minot. 32c. 
à 34c. ; maïs, par minot 65 à 60 
pois', par minot, 62 à 64c. ; fèves, 
par minot, 90c. à $1 ; orge, par 
minoLôOc. à 55c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.20 à #1.25 ; blé du prin- 

ps, par minot, $1.20 à 91.25. 
uunb—Extra double, par brl. tb.au 

à $6.75 ; extra, par brl, #6.25 à $6.50 ; 
No. 1, par brl, $6.00 à $6.25 ; gruau, 
par brlr #4.50; farine de blé-d’inde, 
par brL $2.75 à $3.00 ; blé broyé, par 
brl. $6.50 à $6.75; provende, 
quintal, $1.00 à $1.10 ;
Los. 60c.

DivBR8-Miel,par livre,12 à 15c.; sain­
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 4*c. à 
5Jc : laine filée, 50 à 55c par lb ; bas 
de laine, par paire, 20c à 30c. : foin, 
par tonne, $6 à $8.50 ; paille, par 
tonne $4.50 à $5.00 ;

Peaux, par 100 lbs. $6.00 à $7 ; 
peaux de veau, 12c. à 14c. la livre ; 
peaux de moutons, de 35c. à 4Qc. 
chacune.

Bois, de $3.00 à $3.25 la corde.

fifilK

BRYSON & Cie.■ Rue William, Ottawa.m
Nouvelles et de Goût

CHBZ

O’DOHERTY et Cto,

: r ' .
f ̂ OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
xV nisées faites d'après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
peut être certifié* et des certificate 
être montrés sur demande.
Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Four­

neaux et de Salons, des plus beaux et 
récente dessins. Aussi des Pompes 

à Bière et à Eau de toutes espè­
ces. Ferbltolerte, Huile de 

Charbou, -Lampes 
yaux, en mains 

au plus bas 
prix

Ouvrages et réparations faites promptement 
et aoec dextérité.

Ottawa, 1er janvier 1880.

.
11tan. L’administration du CANADA possède un 

matériel d’imprimerie très étendu, qui lui 

jtermet d’entreprendre l’impression de toutes 

espèces d’ouvrages, dans les deux langues, 

tels que

Nouveau Magasin an comutantpeuvent
I

160 Rue SPARKS.ÉSà,U 110 BUE SJPALK8, Tu-
DBPARTBMBNT DBS TRAVAUX PURL1CS.

c.;
En face de MM. Botes et Cie., épiciers.La période pour recevoir 

pour établir des lignes télégraphiques sur 111e 
d’Anticosti et sur les lies de la Madeleine, 
a été prolongée jusqu’à VENDREDI, le 30 
JUILLET courant.

On pourra, sur demande, obtenir des for­
mules de soumission à ce bureau le ou après 
le 19 juillet.

8. CHAPLBAU, 
Secrétaire.

les soumissions

Blancs de Notaires, Avocats, Greffiers,LA LOTERIE
nTOUT LB FONDS DE NOUVEAUTÉS Dpem

JE AB Séminaire de Rtmouskl 1
Factum,

SK TIBKBA LE

16 AOÛT PROCHAIN
Département des Travaux Publics, \ 

Ottawa, 15 juillet 1880. f 61, RUE RIDEAU, OTTAWA,

Doit etre vendu dans trente jours
Fonda de Banqueroute

foo T«ta de Compta,Et les jours suivants.
:bran, par

11.00Prix dn billet 1

CHAPEAUX! 250 LOTS A GAGNER :
Terres* cheval, Voiture, bannière, chemin 

de croix, vases en argent plaqué, bouquets, 
albums, volumes illustrés, montre d’argent, 
calumet, modèle de goélette* paire de roues, 
chromos encadrés, etc, etc.

600 messes pour les vivante et les défauts 
à l’intention des porteurs de billets.

S’adresser au

Circulaires,
HT

Les propriétaires feront D'IMMENSES SEDUCTIONSChemin je Fer Canadien du Pacifique
Soumissions pour matériel roulant.

PELLETERIES pour
faciliter l’écoulement de leurs marchandises. Les acheteurs ferontProgrammeJe viehs de faire l’acquisition d’un fonds 

de banqueroute que je vendrai à des prix 
extrêmement bas, tels que

eaux chapeaux de

Casquettes de toile....... .
do sole,.........................

Aussi, venant d’être reçu

bien de venir de bonne heure, pour s’assurer de bonnes occasions.
T A date pour la réception des soumissions 
AJ pour matériel roulant’du chemin de fer 
canadien du Pacifique, couvrant l’espace de

Sbchétabiat DK l’EvBché DK Rimouski.
H soie.........

feutre.......
....$1 Affiches,

Quatre ans, est 
d’août prochain.

jusqu’au GRANDE CHANCE
LIVERPOOL HOUSE, 61, RUE RIDEAUPar ordre,

F. BRAUN,' 
Secrétaire.

MARCHES ETRANGERS. Terrain A vendre à très-bon 
marché Ultra Fwttraira,

lO CAISSES DE parlement des chemins de 
fer et canaux,

Ottawa, 28 juin 1880.

Dé
New-ïork, 20 Chapeaux de Paille M. F. X. Boileau, de Buckingham, offre 

en vente des terres de différentes grandeurs, 
(50, 100, 200 âcres et au-dessus) situées dans 
les cantons ou townships de Buckingham, 
Templeton, Portland, Locbaber, Derry, etc., 
dans le comté d’üutaouais. Plusieurs de 
ces terres sont magnifiques et possèdent une 
grande fertilité ; elles sont toutes plus ou 
moins défrichées en partie, avec maisons et 
autres bâtisses y érigées.

Les prix varient à partir de j$lOO 
Aussi, à vendre, une TANNERIE, dans 

une des bonnes paroisses canadiennes de la 
vallée d’üutaouais.

S’adresser à

Coton, ferme 12 9/16 
Blé, de 1.10 à U1
Blé d’Inde, tranquille ; No. 2, 50 cts. 
Seigle nominal et sans changement, à 90*c. 
Avoine, tranquille et ferme, 47c.
Suif, tranquille et ferme, 6 j à 00.
Orge, ferme, de 95 à 98c.
Lard, 11.15.
Saindoux, 7.15.

iCaria de Visite
DANS LES DERNIERS GOUTS BT \\R-r Etc., etp., etc.

A. Bon Marché
offrentmaTte81^8 inforn^nl leurs et le Public qui la ont fabriqué durant l’hiver, et

Harnais, Selles, Malles, Harnais pour les chantiers 
et la ferme. Harnais pour charrettes écossaises, 

Harnais de travail, Oblitéra, Selles de dres­
sage, Couvertures de chevaux de toute 

description, etc., etc., etd
m- CUIR A HARNAIS COUPE A ORDRE OU EN QUANTITE

Spécialité de GENOUILLÈRES POUR LES CHEVAUX sujets à se blesser ou pour 
qui font de longs trajets.

Ceux qui auraient besoin d’articles dans notre branche feront bien de venir inspecter 
notre stock. Nous offrons des avantages tels qu’ils devront avoir pour résultat d’êtablii 
des relations satisfaisantes entre noiis et le public.

et d1 Affaires, etc.,Une visite est respectueusement sol­
licitée.

Département des Travaux Publics.

TTvE8 SOUMISSIONS cachetées, adressées 
U au soussigné et endossées : " Soumis- 
s’on pour la construction de Lignes Télégra­
phiques,” seront reçues â Ottawa jusqu’à 
SAMEDI, à midi, le 24 du courant, pour la 
construction de lignes télégraphiques sur 
l’Ue d Anticosti et sur les lies de la Magde­
leine, dans le Golfe Saint Laurent.

On pourra se procurer à ce bureau les for­
mules de soumission et la spécification, le ou 
après le 12 du courant.

Les personnes qui doivent soumissionner 
sont notifiées que les soumissions ne seront 
pas prises en considération, si elles ne sont 
faites sur les blancs de formules fournis par 
le Département et signées de leur signature 
véritable.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque accepté sur une banque pour 
une somme égale à 5 p. c. du montant total 
de la soumission ; lequel chèque sera confis­
qué si le soumissionnaire refase de signer le 
contrat lorsqu'il en sera requis. Si la soumis­
sion n’est pas acceptée, le chèque sera remis.

Le département ne s’-oblige pas à accepter 
is basse ni aucune des soumissions.

H. L. COTE,
128, Rue Rideau,

Chicago, 29

Farine tranquille et nominale, reçu 8,183
Le tout exécuté avec soin, élégance et 

promptitude.bris.
Blé, 0.92*.
Blé-d’Inae, 35* pour juillet. 
Avoine, 24f 
Lard haussé 
Saindoux 6.82.

Blé, No 1, 0.97*,

F. X. BOILEAU,
Buckingham, P. Q., 

de ce journal.
Free de la rue Viehelas

à $13.92. Ou au bureau 
Ottawa, 15 Juin 1880.SAM’S HOTEL, lanMilwaukee, 29

Londres, 26

Consolidés, 98 9/1G sur compte, 4*s 112|, 
5s 106, Erié, 38*, do Préf. 00. HI. Cent.

S. A H; BORBRIDGE,
88 e< 90’ basÉvS&1§?5 Mo*9rove’

Rue York,109. X L’administration se chargera également Ottawa, 20 mars 1880.iSMSsyf.,

WNVA.

Liverpool, 29

Coton actif et plus ferme, Uplands,6 13/16, 
Orléans 6 15/16.

a. d. s. d.
___i.-.IO 0 12 0
..... .. 8 6
_____ 9 6
...........  9 6
............ 9 6

=s S
-=ï 1
............37 3
............60 0
........... 33 6
......... -64 0
......... -50 0

<> des ouvrages de luxe, tels que

EN FACE DU MARCHE
Fleur.—.....—.........
Blé du Printemps...,
Rouge d’Hiver..........
Blanc d’Hiver...........

9 14 Livres,9 10 DEMENAGE
H. P. C. tÜJÏLLÂUNE

9
I/un dee premiere Hotels 

d’Ottawa
10
o u 8. CHAPLBAU, 

Secrétaire. Brochures,0 0Orge
00 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 00 
00 0

Avoine---------- Département des Travaux Publics, \ 
afcr^Ottawa, 9 juillet 1880. JPois—.....................

Saindoux.—.........

Suif...........................
—.........

Donne avis à ses nombreuses pratiques 
qu’il a transporté son

Fonds de Magasin
—AU—

Uo.455 Hue Sussex
Où il vendra toujours ses marchandises 

avec pleine satisfaction pour 
l'acheteur.

Livres d’HlstoIre, de Prières,
ET D’ECOLE

Ultra de Faire-Part,

BORNES CHAMBRES,

Chiqua, etc., etc.,Contrat de la Malle.MARCHE EN GROS.
BONNE table.

Montréal, 29 DES SOUMISSIONS adressées au Maître- 
général des postés, seront reçues à ce bureau 
jusqu'à midi; VENDREDI, le 20 AOUT 1880, 
pour le transport des malles de Sa Majesté 

proposé pour quatre ans, six 
fois par semaine, aller et revenir, entre 
SOUTH MARCH et STITTS VILLE, à partir 
du 1 en Octobre 1880.

Le transport sert 
able, passant

extrà 5 50 à 5 60
_____  5 40 à 5 45

De goût—......—..............— 5 35 à 5 40
Extrà du printemps——... 5 30 à 5 35
Superfine-...——.... 5 00 à 0 00
Farine forte de boulangers. 6 25 à 6 50

4 00 à 4 05
___________  3 00 à 0 00

sac du Haut-Ca­
nada par 100 livres-- 2 85 à 2 90

Farine en sac de la Cité
(livrée)...———-— 3 05 à 3 10

Farine d’avoine—----------- 4 30 à 4 45
Farine de ble-d’inde, $3.00 à $3.00.
BLE—Blé canadien du printemps $1.17 à

.—Supérieure
Extrà Imprimés en Or, Bronze, Argent, et diverses 

autres couleurs,
BONS VINS

A DES PRIX QUI NE PEUVENT PAS ETRE SURPASSÉS.
sur un contrat VENDUS A TRÈS-BAS PRIX.

assurer nos
porUlions considérables que nous faisons sont une preuve suffisante pour 
clients que nous pouvons leür donner une bonne valeur pour leur argent

Fine....... .........
Moyenne-------- _ LibrairieLes personnes visitant Ottawa durant la 

session feront bien de rendre visite à cet 
hotel

Ottawa, 5 février 1880.

fait dans une voiture 
par les bureaux de 

de Carp et de Huntley.
Les malles quitteront South March tous 

dimanches exceptés) à telle 
heure du matin qui permettra 
d'arriver à Stittsville à temps pour se re 
au train de la malle du matin allant vers 
l’est à 1 heure 
aussitôt 
train, et
heures plus tard au plus.

Des avis imprimés contenant de plus 
amples renseignements quant aux conditions 
du contrat proposé peuvent être vus, et des 
blancs de formules de soumission obtenus 
aux bureaux de poste de South March, Carp, 
Huntley, Stittsville, et au bureau du soussl-

T. P. FRENCH,
Inspecteur des Postes.

conven
A des prix très modérés

les jours (les
CANADIENNE.

au coum
LfEJDITION ROYALE F. X. MICHAUD, La vitrine de votre voisinDBS p.m. ; il partira de cet endroit 

que possible après l’arrivée du dit 
devra arriver a South March trois

0.00. CHANSONS DE LA FRANCEBLE-D’INDE—59c. à 60c. 
AVOINE 33 à 34c. par 32 li 
ORGE—60 à 70c.
POIS—91 à 92 par 
SEIGLE, 90 à 91c.
Lard, $15 00 à $15.50 

• Saindoux, 9* à 10.
Jambons, 10 à lie.

LIBRAIRE. Tout le monde doit aller voir la vitrine de M. BOYDBN et les belles marchandises oui 
y sont exposées, et au nombre desquelles on peut admirer des tables de jeu de fantaisie

X-ïZisaœrïKpeui imigim,rd*
JOSEPH HOYHEN,

Variety Hall et Magasin de Meuble*, sa et 584, rue Sussex.

(Paroles françaises et anglaises) 
ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO 

Très bien relié en drap bleu et or.-Prix $1.50 
en brochure, prix $1.00.

$66 lbs
Livres d’histoire, de priè­

res, d'école,
K0MANS INTERESSANTS- 
Objets de piete, de fantai­

sie, images, etc-, etc.

Elle expédie dans toutes les parties du 

Canada et des Etats-Unis, franc de port, 

tous les ouvrages qui lui sont confiés, aussi­

tôt qu’ils août imprimés.

SOMMAIRE :
Où voulez-vous aller — L’ange-gardien — 

Quand tu chantes—La première feuille— 
L’étranger—Cantique de Noel—Sérénade- 
Chanson de Fortunio—O Richard ! O mon 
Roi 1—La valse des adieux — Le pont des 
soupirs—Rendez-mof ma patrie—La madone 
—Le lac—Adieu, belle France—Les hiron­
delles—Une fleur pour réponse—Le Toréador 
—Le soleil de ma Bretagne—Ta voix—La 
fauvette du canton— Non, monseigne 
Oui, monseigneur—Si vous me regrettai— 
Les cheveux blonds—Si loin !—,Le départ du 

n âme à Dieu, mon cœur à toi 
ivid chantant devant Saül— 

eur caché—La réponse du bon Dieu - 
Maria—Le carillon du verre — L’avril 

est là—Brunette—Le petit mousse noir—La 
bénédiction d’un père— La bouquetière des 
fiancés—Huit ans — Les fleurs animées — 
Quand de la Huit—Veux-tu mon nom T —La 
jardinière du roi—Laisscz-moi l’aimer—Je 
suis Laxzarone—Medjé—Mourir pour la pa­
trie—La parisienne—Le chant du départ— 
Toujours seul 1 ou le “ Masque de fer’’—La 
fête du ciel—Pauvre fleur 7 pauvre femme I— 
Le d*part des hirondelles—Sisea l’Albanaise 
—Sous l’ormeau—La Marseillaise—La Zin- 
gara—Partant pour la Syrie—Pierre l’her-

gné.
BOURSE.

A. SWALWBLL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES 

CâRRE OU MARCHE,
BASSE. VILLA

® juillet
Bureau de l’Inspecteur des ) 

Bureaux de Poste, V 
Ottawa. 14 juillet 1880. I

DB PREMIÈRE CLASSE.1VALBUB&
rfiffii11 v vnm 166 RUE SPARKS,

_____________ HAUTE-VILLE.
S’adresser à l’imprimerie du

de Montréal...............
i On tarie......................
de l’Am. B. du Nord-

marinier—Mo 
—Espèro-Da 
Bonh

RELIEUR ET RKfiLKIR. Par Nomina­
tion Spéciale.

Par Nomina­
tion Spéciale.

Contrat de la Malle
Livre* de comptes de tente ém­

issions adressées au MaltT\E8 soum
U général des postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu’à midi, VENDREDI, le 20 
AOUT 1880, pour le transport des malles de 
Sa Majesté, d'après un contrat proposé pour 
quatre ans, six fois par semaine aller et 
revenir, entre PAKENHAM et PANMURB, 
à j*artir du 1er Octobre prochain.

Le transport devra se faire à 
dans une voiture convenable, de Pakenham 
9 Antrim, de là à Kinburn, ensuite à Mara­
thon, puis à Pan mure, et en dernier lieu 
directement à Pakenham.

Les malles quitteront Pakenham tous les 
jours (les uimanches exceptés), aussitôt que 
possible après l’arrivee du train de la malle 
venant de Brockville, et le trajet à Panmure 
et retour ne devra pas occuper plus que 
quatre heures.

Des avis imprimés contenant de plus 
amples renseignements quant aux conditions 
du contrat proposé, peuvent être vus et des 
blancs de formules de soumission obtenus 
aux bureaux de poste de Pakenham, Antrim, 
Kinburn. Marathon, Paqmure, et au bureau 
du soussigné.

peee et de tonte dimension,r<à Canada,£§3i nkltn poor ta» eoolee, 
et<v, et<\, etc. «Sto «

103, HUE SPARKS, OTTAWA 

Scalttean et Doners tour So» Excellence le Qonerneer-GieiraK

Vieux livres et mnriqne relies 
avec gotil et * des 

PRIX TRES MODERES. 

Une visite est sollicitée.

’nion

Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleu 
l'eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie, m VIEILLES DORURES RBND1 
AUSSI BELLES QUE DBS NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

cheval ou Angle dee rues Sussex et Murray rs à
.unsI F. X. MICHAUD, 

S3 et 35
4

mm Xtue SUSSE.
rCHAl'IHEKES.

mite. MEILLEURES MARCHANDISE» aux plis BAS PRIX possiblesA vendre seulement par
R. MORGAN,

28, rue de la Fabrique. 
Agent de gros pour l’Editeur. 

Qûébec, 20 janvier 1880.

OTTAWA
8g TROUVENT AU

MAGASIN dk TAPIS kt d'AMEUBLEMENTS, d’OTTAWA.

SHOOIkBRFJ) et Ole-
Importateur» de TOILES CIRÉES pour planchera.—Rideaux et matériel 

de Rideaux.—Agents pour le» célèbre» an» îblementa de R HAY et Cie., 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SBOOLBRBD etŒe^l-48 rue Sperlce.

6 septembre 187». tse.

h: aKIBIER ET POISSON,Napoléon Andette i
AAN trouvera toujours VÀm Moïse à son 

V/ Magasin, au Marché neuf du 
By, de même que son représentant 
Marché Wellington, avec un approvisionne­
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme par le passé 
à des prix très réduits.

QuartierBARBIER COIFFEUR,

No. 2661 BUB WELLINGTON,
vis-à-vis

L'Ho tel- “loyal Exchange.’’
Ottawa, 78 Déc. 187»,

4
T. P. FRENCH,

Inspectent des Postes. ■7:
On sollicite le patronage des hommes 

d affaires et du public en général.

. wBureau de l'Inspecteur des ) 
Bureaux de Poste, L 

Ottawa, 14 juillet 1880. J
Une vùite est respectueusement sollicitée, 

Ottawa, 2 août 1879.
moïse upoimte.

lac1 an Ottawa, 26 Déc. 1879
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